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LE

iréditbjpothéeairglaritims
M. deMonzie a ddposé récemment aue
proposition de loi tendant a l'organisation
dn crédit hypothécaire maritime, Elle a été
renvoyée ft l'examen de ia Commission de
la marine marchande. Elle a été des mieux
accueillie par nos populations maritimes.
S'il est vrai qu'en matière judiciaire la
remise des réformes après les hostililés est
legitime, il n'en est pas de même en ma¬
tière législative. Et l'on peut dire, avec M.
de Monzie, que les grandes guerres et les
grands troubles intérieurs ont facilité cer¬
tains progFés nécessaires , Ainsi l'organisa-
tion du crédit foncier, prévue par Colbert,
par Law, par Tnrgot dès la fin du XVIII* siè¬
cle, sérieusement étudiée pendant la pé¬
riode révolutionnaire, fut enfin réalisée en
1852. Ce que nul légisteur n'avait osé de
1830 a 1848, le législateur de 1850 l'a osé et
l'a réussi.
Puisque, de 1848 a 1830, restitution du
crédit foncier hypothécaire fut effectuée, dé-
flnitivement promulgnée en 1832, pour-
quoi en 1915, ne pas entreprendre sur
les mèmes bases, dans le même esprit,
sous les mèmes preoccupations, restitu¬
tion du crédit hypothécaire maritime ? Et
M. de Monzie, dans l'exposé des motifs de
sa proposition de loi, ne manque pas de
souligner la frappante analogie enlre les
deux questions : entre le problème foncier
tel qu'il se posait en 1848 et le problème
maritime tel qu'il se pose en 1915.
Ici comme 14, il s'agit, dit-il, d'an crédit
national 4 établir en place d'im crédit privé
qni a fait faillite. Ici comme 14,nne refoale
de la legislation générale est la condition sine
pa non d'nne institution particalière ; si on
ne revise pas ies privilèges admis par notre
code, i'hypotbèque maritime 6St etreste nne
garantie inrfficace ou tont au moins insuffi-
sacte, de même qne 1'organisation du Crédit
foncier efa été vaine si elle n'avait eu poor
corollaije la mise au point de notre legisla¬
tion hypothécaire.
L'analogie n'est pas seulement apparenle.
Elle est fondamentale. Même problème,
même solution. Nous pouvons juger de no
ire système protecteur de la marine mar¬
chande par I'état oü se trouve notre flolte
de commerce. II y a tout 4 construire ou 4
reconstruire. Oü trouver les capitaux 'Dans
les banqnes privées? II iPyfaut pas songer.
Lc crédit de l'Etat peut seul permettre le
miracle de notre renaisssance maritime. II
a déjè fourni sa large contribution par les
primes, mais la forme était tout au moins
ïnsufïisantc. «Je propose, ditM. de Monzie,
qu'on fasse en 1915, pour l'armateur, ce
qu'on a fait en 1852 pour le propriétaire
foncier : une banque hypothécaire natio¬
nale. »
Nous nc saurions entrer dans nne analyse
compléte des motifs de la proposition de
Joi de M. de Monzie. Notons cependant,
d'après lui, que le crédit maritime tel qu'il
a été cssayé sur des bases trop resireintes
est un crédit muluel destiné aux naTires
pêcheurs, mais non pas aux marins du
commerce. Or, c'est un véritable crédit
hypothécaire maritime qu'il fait établir
Sans doute la création de cette banque ne
peut étre altendue que de I'initiative pri-
vée, et « ce sera it folie que de char^
l'Etat de la fonction la plus complexe et Ia
Iplus difficile qui soit, celle de banquier ».
II faut done provoquer les initiatives pri
vées, et ces initiatives une fois suscitées,
les encourager par un régime de liberté,
de protection, de surveillance.

Au moment oü l'on se préoccupe non
seulement de la reprise des affaires dans
le temps présent, mais aussi de préparer
notre essor économiqne, commercial et
maritime, qui suivra notre victoire ccr-
taine, la proposition de M. de Monzie est
l'une de celles qui méritent de fixer Patten-
tion du Parlement.

Th Vallés.

EN ITALIË
Prise d un drapeau autrichien
La premier drapeau autrichien a été pris
4 Piava, snr Ie moyen Isonzo, par nn faa-
tassin qni, au cours d'une forieusecharg8 4
la baïonnette, a attaint un groups d'Autri-
chiens entonrant un officier qni portait ca
drapeau.
Le soldat italien les attaqna et I'officier, (i-
rant sur lui, l'atteignit a la main.
Sa blessure ne l'empêcha pas de saisir le
drapeau et une minute après I'officier torn-
bait, tué raide.
Le soldat remporta le drapeau si vaillam
ment ealevé.

Après un mois de guerre
L'Itaiie a obteuo, aorès quatre ssmaioes
de campagne, prés de trois fois plus de ter¬
rain que l'Autriche ne loienoffrait après dix
mois de tergiversations pour prix de sa nen-
tralité.
Elle tieat aussi 5,000 prisonniers antri-
chiens et son butin, qui est considérable,
compread trois croiseurs légers et onze va-
peurs capturés 4 Montalcone.
Vaines Attaques Autrichiennes
On lit dans ia Tribune de Genève

Bome,56juin.
Les Aotricbiens, après avoir repu des ren-
forts d'infanterie et d'artillerie, s'obstinent
inutilement, mais avec acharcement, dans
les tentatives déconsues et successive d'nne
irruption en Italië.
II faut chercher dans cas tentatives bien
Ïffos nn bul politique qu'une opêration mi-
itaire. Les Antrichiens, surpris et désorga-
nisés par i'ofiensive rapide des Italians, ne
pouvant résister 4 des attaques impétuenses
et 4 nne avance méthodlque sur les terres
irrédentes, ticheot de porter laurs efforts 14
oü la crète ties mootagaes marqne la fron-
tière, afin de faire croire aux sujets de Frati-
COis-Josephqn'ils mèneat contre I'Italie une
guerre offensive.
Peut étre le3 Autrichiens. et lenr chef
d'état-naajor, général Conrad, se flattent-ils
de pouvoir entrainer les efforts ds l'armée
d'Itaïse du eótó qni leur serait le moias üéfa-
vorable et d'empêcker l'envahissear de des-
cendre dans la vallée dn Gail, paral lèle aux
A!pes Carniqnes.
Le gönéral Cadorna ne sembfe pas vontoir
se laisser duper ou surorendre. li suit son
plan, se bornant 4 repousser les tentatives
des Autrichiens et 4 les refonler, bien
aa de!4 de la crète des Alpes et de la fron-
tière.
Lorsque l'ardenr ennemie sera refroidie.et
sitöt qne le commandement le jngera con-
venable, les troupes italieunes prendront
même snr cette partie de la frontière l'offen-
sive.

La misère a Trieste
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COMMUNIQUÉS0FFICIELS
Paris, 27 juin, i 5 heures.

Rien a ajouter au communiqué
précédent en ce qui concerne la ré-
gion au Nord d'Arras. si ce n'est que
les Allemands ont réussi a reprendre
pied dans le chemin creux d'Ablain a
Angres, au Nord de Souchez, sur un
front de deux cents mètres.
Bombardement intermittent au
cours de la nuit, entre Neuville et An¬
gres.
Entre l'Oiee et l'Aisne, nuit assez
agitée, notamment prés de Quenne-
vières oü, a la suite d un combat a
coups de grenades, un faibie effectif
allemand a essayé de sortir des tran-
chées. II a été facilement repoussé.
En Argonne, a Bagatelle, les Alle¬
mands ont prononcé une attaque d' ex¬
tréme violence au commencement de
la nuit. Après une lutte trés chaude,
ils ont été iinalement repoussés.
Sur les Hauts-de-Meuse, a la tran-
chée de Calonne, le combat a conti¬
nué toute la nuit, Nos positions et
gains précédents ont été intégrale-
ment maintexras.
En Lorraine, après avoir Iancé des
obus incendiaires sur Arracourt,
l'ennemi, avec une compagnie et
demïe, a tenté sur ce village un coup
de main qui a êchoué.
Rien a signaler sur le reste du front

Nos avions out lancé, le 25 juin, sur
la gare de Douai et les gares voisines,
une vingtaina d'obus, dont dix de
155. La gare de Douai parait sérieu-
semont at te in te.

A la faveur de la liberté, toutes les combi-
«aisons si variéei et si souples a'<.ssnrance,
,do prêt i' e mntnalité, tous les systèmes
«l'associ«lions entre prèteurs et empran-
ieurs, de partages de responsabilités et de
hénéfices, entre capitaüstes et arnoateurs,
pourront essayer de se développer. C'est j
jparmi cette excitation des idéés et cette con- 1
cnrrence des systèmes qne aaltra certaine-
«aent la formule Ia meilleoreda Crédit hy¬
pothécaire maritime. C'est ainsi qu'est né et
a grandi le Crédit foncier. Le décret de 1852
n'avait point été fait nniqnement ponr loi,
mais pour toutes les Sociétés pratiquant le
Crédit hvnothéeaire. Rapidement ia snpério-
fité de s organisation loi assura, avec la !
jnpréEfi ! fait, le monopole de l'appui
dagouv,i ent.

Done, par Ia protection, sous forme de
stlbventioa pécuniaire, la difficulté princi¬
pale sera supprimée : celle d'assurer un
amortissement ultra-rapide sans demander
4 l'emprunteur une annuité excessive.
Ces principes étant posés, la proposition
de loi de M, de Monzie se trouve ainsi résu-
ïnée en ses dispositions essentielles :

> Les sociétés de crédit hypothécaire mari¬
time devront être autorisées individueile-
ment, afin de limiter leur nombre aux be-
«oins de l'armement. Toutes les valeurs re¬
présentant I'acquit des opérations hypothé¬
caire seront obligatoirement dépjsées 4 ia
Caisse des dépóts et consignations. L'obli-
gation de ne prêter que sur première hypo-
tbèque, sur la moitié de la valeur et sur
Un gage préalablement assuré, constituera
une triple garantie de premier ordre, em-
pruntée au régime du crédit foncier.
L'appui financier de l'Etat se réalisera
jous la forme trés simple d'une subvention
proportionnelle. Elle sera calculée 4 raison
fle 3 0/0 des capitaux prêtés. Et l'auteur de
ia proposition de loi présume que, pour la
première année, le système nouveau n'cn-
tratnerait qu'une inscription au budget de
3 millions.
Telle est, dans ses lignes prineipales. la
proposition de loi de M. de Monzie,

Une personae digne d6 foi arrivée 4 Rome
venant ds Trieste cite les noms de plnsieurs
citoyeos ilaliens habitant Trieste et ds quel-
ques femmes arrêtés par les Aotricbiens e»
raison deleurs sentiments Stalophiles.
Tons les médecins de l'höp tal civil sont
incnlpés d'avoir adrois 4 l'hóptial des ci-
toyens valides afin de les faire êchapper 4 la
conscription.
Une commission militaire a trouvé notam¬
ment 4 ia clinique chirurgicale plnsieurs
hommes dont les jambes sans aucane bles-
snre étaient entoarées de platre et panse-
ments.
Une prelonde misère continue a régner 4
Trieste. La popnlation se noorrit exclusive-
ment de légumes et do fruits.
Le commissaire impérial autrichien Kre-
hich a fait saisir aa Mont-de-Piété tons les
objets en or qn'il a envoyés a Vienne. II a
ordonné également Ia saisie da Ia Caisse d'E-
pargne créée par la monicipalité et la Cham-
bre de Commerce et a prescrit d'envoyer 4
Yienne tons les dépöts.

EN
La Retraite russe

Résnmant les derniers événements, 17n-
vaïide Russe, organs dn ministère de la guer¬
re, écrit : « Se replier, tont en infligeant des
pertes sévères 4 l'ennemi, telle est la tacti-
que qne les Russes opposent anx Austro-
Allemands en Galicie.
L'ennemi ressent doulonreusement tont#
Ia valeur de cette tactiqne dont les résnttats
réels se manifestent par les importants sne-
cès des armées rnsses sur le Dniester et ie
Taneff.
» Les troupes rnsses ae sont nullement
démoralisées par l'ab tndon de Lvof ; elles se
repbent avec nne lenteur extréme dans la
direction du Sud-Ouesl, tont en résistant 4
l'ennemi et en lui icfligeant de lourdes
pertes. »

Otages de Lvof
Selon un jonrnal poloaais de Lvof, les
Russes aoraient emmené comme otages le
boorgmestre de Ia ville, M. Rntovski, ses
deux adjoints et d'antres personnalités de la
vilie.
Le Roi de Bavière

sur le Front oriental
D'après nne dépêche de IV.gence Wolff, le
roi de Bavière est arrivé 4 Vienne, s# ren-
dant snr ie front oriental.
Des Aviateurs russes survoleat Plock
Une dépêche de Posen au Lokal Anzeiger
annonce que des aviateurs russes, survoiant
Plock, ont jeté des bombes sur la ville taant
un civil et en blessant six.

Les Attentats au Canada

Paris, 23 heures.
Sur les fronts du Nord et du Centre
aucune action d'infanterie. La lutte
d'artillerie a été assez violente, parti-
culièrement en Belgique et dans la ré-
gion au Nord d'Arras.
En Argonne, quelques combats trés
localises, sans modification dans les
lignes de part ni d'autre.
II se confirme que les combats du 26
juin et dans la nuit du 26 au 27 dans
la tranchée de Calonne ont été trés
violents, allant jusqu'a la lutte corps a
corps.
Les Allemands ont fait usage de
liquides enflammés et sont parvenus,
a l'abri de nuages de fumée, jusqu'a
leur ancienne première ligne.
Ils ont été repoussés avec de lourdes
pertes. Nous conservons toute l'an-
cienne première ligne allemande et les
éléments de la seoonde ligne que nous
avions conquis précédemment.
A l'Est de la grande tranchée, sur
la croupe Sud du ravin de Sonvaux;
un élément de tranchée d'un front
d'environ 120 mètres, occupé hier
soir par l'ennemi a été repris par
nous durant la nuit, a l'exception d'une
trentaine de mètres.
La latte d'artillerie a continué au-
jourd'hui toute la matinée dans cette
region.
Elle a été trés viva également au
Nord de Flirey et sur notre front de
La Haie.

Un avion allemand a lancé deux
bombes sur Saint-Dié, une femme a
été tuée.

COMMUNIQUÉITALIEN
Rome,26juin.

Rien «{'important 4 signaler 4 la frontière
Tyrol-lrentin, le long de laquelle continnent
sur pJusieurs points des actions d'artillerie
a distance.
En Carnie eut lieu la nuit passée l'attaque
dêsormais habituelle contre ie Freikofel, qui
reste vaine.
A l'Ouest da défilé da Monte-Groce, nos
troupes eccopent ia cime du Zelienkofel.
Le long de Ia frontière de l'Isonzo nos
progrès au de!4 du flenve se développent
lentsmenf, mais gaas arrêt.
Afi <de rendre plas rapide la décroissanca
des mondations résultant de l'Isonzo infé¬
rieur, on a ordonné l'obstrsction du canal
de Monfalcone 4 i'embouehnre ; l'opération
a été accorapiis avec hardiesss par un déta-
chement da génie sous le feu violent de
1ennemi.
Df>sorages qui ont eu lien dans l'après-
midi du 25 et dans la nuit du 28 ont gêné
taction de nos troupes, particulièrement
dans Ia partie montagneuse du théStr^de la

COMMUNIQUÉSRUSSES
(Communiqué du grand Etat-ilajor)

Petrograd, 26 juia.
Dans la région de Chavli, pas de modifica¬
tion.
Sur Ie front de la Naref, une tentative d'of-
tensive allemande, faite le 24 juin dans la
valiée de l'Omoulef, a coüté 4 l'ennemi des
pertes lourdes ; il a laissé devant nos tran-
chées des rangées de cadavres et nous avons
fait environ 150 prisonniers.
Dans la vallée de l'Orjitz, nous avons, dans
la nuit du 24 au 25'juin, repoussé nne nou¬
velle offensive de forcas importantes enne
mies. Puis, prononqant uae contre attaque,
nous nons sommes emparés de l'ouvrage
que nous avions perdu Ia veille et nous y
a*«»"8ealevé cinq mitrailleuses
Le même jour, vers midi, dans la région
de Prasnysch, l'ennemi a développé nn vio¬
lent feu d'artillerie; il a pris en suste l'offen-
sive et le combat acharné qui s'est engagé,
dégênérant en lutte 4 la baïonnette, conti¬
nue actuellement.
Sur ia rive gauche de la Vislnle, au Nord-
Ouest de Ia viile de Zavikhost, ua b&Uillon
ennemi qui s'était insprudsmmant approché
de nos batteries de déteasa a été presque
complètement anéanti par un feu croisê.
fZavikhost est silué sur la rive gauche de la
vsstuie, en territoire russe (gouvernemfciitde Ra-
doml,a 10kilometres au Nord du confluent du
Sah et de la Yistule].
Le front de Ia Tanef est calme.
Dans la région de Rawa-Ronsska, l'enne¬
mi a tenté, le 25 juin, une offensive snr
le front Verchrata-Hrebenne-Lonbslla (?)
[Verchrata et Hrebenne sontsituées a quelques
kilomeires au Nord do Rawa-Rousska, entre ce
centre de voies ferrées et la frontière russe, au
Sud de Tomassof].
La veille, au cours da nos contre-attaques
dans la région de Jolkiof et de Lvof, qui
étaient appuyées par un train blindé, nons
avons fait environ 2,000 prtsonniers, dont
30 officiers, et nous nous sommes emparés
de 18mitrailleuses.
Prés de Ia ville de Bobrk, le 25 juin, un
combat acharné s'est engagé.
Sar Ie Dniester, de Khodorof 4 Haütch,
nous continuous a repousser les attaques
acharnées de grandes forces austro-alieman-
des.
Le 21juin, nons avons fait de nouveau
plus de cent prisonniers, dont 17 officiers, et
roos avons pris plnsieurs mitrailleuses.
(Khodorof,sur la rive gauche du Dniester, est
snuèe au nord-est de la region de Strij et au sud
ae Lvof; Haiicht, sur la rivo droite du lleuve, est
située au nord-est de !a région de Stanisiau. La
d stance eutre lei daux villes peut êire évaluée 4
environ 45kilouiètrcs.)

La Mort béroïque da Général Gaasval

Presqu'ile de Gallipoli, juin. - Le 7 an
rnatin, le général Gineval était parti de bon¬
ne hears, comme il le faisait presque chaque
jonr iorsque Ia brigade était en première li¬
gne. 11était accompagué de I'officier de liai¬
son et d'un interprète anglais, car il voulait,
ce jour-14, patser par les tranchées auglaises
qui occnpent toute la partie gauche du front
qui s'etend en direction Nord-Sud sur Ia
presqn'ile de Gallipoli du détroit des Darda¬
nelles jusqa'4 la mer Egée.
Le général Ganeval, après avoir passé dans
les lignes anglaises, rentra dans le secteur
francais, celui dc son commandement ; c'est
14qu'il assista d'abord au tir. . . dont il ob-
servait Ie résnltat, dédaignant le périscope,
la tele hors de l'abri. Les coups frappaient
jaste. II félicita les observatenrs, puis s'en
fut pour voir nn boyau en construction 4
moins de cent mètres de la tranchée torque,
il s y engagea le premier, 4 peine courbé
pour na point trop sa décemvnr. Pais, s'ar-
rêtant, il s'assit sur an petit rebord poar
mienx observer, et brusqnement, leva le
buste presque toot entier hors ds l'abri. Im-
médiateraent un coup de feu partit de la li¬
gne turqne et le général, sans dire un mot,
s'snaissa, blessé mortellsment a la tête, la
mrtière cervicale mise 4 nu.
Après un pansement sommaire au poste
de secours, on le descendlt, baignant dans
son sang, 4 travers les boyanx anx multiples
méandres. II respirait encore faibie ment.
Son fits, lieutenant de chasseurs, attaché 4
son état-major, l'attendait avec l'angoisse
que i'on devine 4 ia sortie du boyau de des¬
cents, et it ne pat avoir que ia faibie conso¬
lation, en étreignant son père mouraat, de
l'entendre une dernière fois murmurar soa
prénom : «Aibcrt ! »
Le général Ganeval expira dans Ia voitare
d'ambnlance qui le menait 4 I'höpital de
campagne instailé 4 Seddul-Bahr.
Ses obsèques, qui eurent lieu le soir mê¬
me, au crépascule, farent émouvantss. Cha-
cun des régiments de Ia brigade y était re-
prósenté par nne compagnie et des zouaves
terriiorianx, fortes moustaches et teiots ha-
lés, sesnblables 4 ceux que nos peintres mi-
litaire8 ont coutume de bobs représentér,
form aient, immobiles, baïonnette au canon,
la haia d'hcnnenr entre laquelle, lentement,
dUMlale cortège attristé.
Des discours furent proaoncés par M. Ie
général Baiiloud et le général Gonraud

Lés opérations dans les Dardanelles
D'après une dépêche d'Athènes, datée du
28 juin, les c.nirassés de la flotteont bombir-
dè Tchanitk-Kalessi, sur la eóte asiatique du
Détroit, et anraient rédnit les forts au si¬
lence. L'action a été bonae, les batteries tar-
ques de Ia cöte d'Asie ayant cessé de tirer.
La présence 4 nouveau de sons-marins
dans la mer de Marmara a redoublé la pa-
nique a Constantinople, oü l'on a pris contre
eux des précantions considérables. Das filets
ent été tendus devant le port de Galata, en
vue de les ariêtrr; comme aussi snr le vieux
pont de l'Arsenal ont été poslés des gardiens
mnnis de bombes, et chargés de signaler
leur approehe dans le cas oü il en viendrait

du Sous-Secrétariatd'Etat
de Ia MarineMarcliasd<

La police a découvert des tentatives pour
faire sauter d'autres fabriques de munitions
de guerre. Elle a trouvé d®la dynamite dans
une fabrique d'automobiles militaires.
On croit que ce sont les Allemands du Dé¬
troit qui sont les organisateurs de c#s ten¬
tatives qrimiflelles.

OfficialReportofthe
FrenchGovernment

June 27 3 p. m.
Nothing to add to the last night's report
touching the region North of Arras, except
that the germans succeeded to retake the
road Ablain-Angres (North of Souchez) on a
front ot 200 meters.
Intermitting bombardment dnring the
night between Neuville and Angres.
Between the river Owe and the river Aisne,
the night was rather disquieted, principaly
near Quennevières, where, following a fight
with hand grenades, a small gerraan party
tried to get out the trenches. They were
easily repnlsed.
In Argonne, at Bagatelle, the germans at¬
tacked, in the evening. After a very fierce
fighting, they were repulsed.
On the Heights-of-Meu8e, trench of Ca¬
lonne, the fight resumed all the night long.
Oar positions and precedent gains were enti¬
rely maintained.
In Lorraine, after throwing firing shells
upon Arraconrt,the foe tried, with a company
and half, to take the village. The attack
tailed.
Nothing to report on the rest of the front.
Oar aeroplanes dropped, on the 25<k of
Jane, apon the railway station of Douai and
neighbouring stations, about to shells, of
which ten of 155. The Donai station looks
gravely «tawm*

Sar le front, entre le Dniester et le Pruth
nous avons réalisé, le 23 juin, quelques nou-
veaux progrès.

Araêe dn Cnncaso
Etat-major de l'armée du Caucase

Petrograd, 26juin.
Dans la région da littoral, fusillade pen¬
dant toute lajournée do 24 juin.
Dans la région d'Olty, les Tares ont tenté
nne offensive, mais ils ont été partont re¬
poussés vigoureusement par nos troupes.
Les Tares ont prononcé des attaques par¬
ticulièrement acharnées contre les hauteurs
de Haidag, oü nos troupes par des contre-
attaques 4 Ia baïonnette ont rejeté l'ennemi.
Dans Ia région de Melazghert, Kop et Khlat
des détachements de nos troupes ont en des
rencontres avec les Turcs.
Snr le reste du front, aucune modification.

PROMOTIONSMILITAIRES
A l'Etat major de l'armée sont promus :
Au grade de général de division les géné-
raux de brigade : Rouvier, Pillot, Marette de
la Garenna et Clergerie.
Au grade de général de brigade : les géné-
raux de brigade, 4 titre temporaire : Malle-
terre, Lestoquoi ; les colonels d'infanterie :
Marillier, Garnier, Dnplessis, Streicher, Ca-
doux, Dnpont; les colonels d'artillerie : Dau-
vé, Boichtit, Meunier, Lebrun; le colonel de
cavalerie Zeude et le colonel du génie Pons.

MouvementfinancierauxEtats-Unis
Les exportations d'argent, pendant la se-
maine écoulée, ont été de 913,000 dollars.
Les importations d'or se sont élevées 4
438,000 dollars.
Les importations d'argent a 323,000 dol-
Ia vs»

Alhèaes, 27 juin.
Le capitaine de Zante informs qo'nn sous-
m3rin, qu'on suppose allemand, a été apercu
au nord de Pile, puis a dispara.

Lessous-mamsaüiés
Les cuirassés de Ia flotte ailiéa ont bom-
bardé efficacemeat Chaoak Kilessi, rédni-
sant au silence tous les forts.
L'action des navires a été d'ailleurs ex¬
cellente partont, car les batteries turques
de la cöte d'Asie ont presque complètement
cessé le feu. D'autre part, on saif que les
Tmcï manquent de munitions ponr leur
artillerie de forteresse.
La présence, 4 nouveau, des sons-marins
anglais dans ia mer de Marmara, a redoublé
ia panique non seulement 4 Constantinople,
rnais encore dans les prineipales villes cö-
tières, telles que Rolosto et Mondania. Des
navires chargés de vivres et de combusti¬
bles pour les troupes tnrques, partis de ces
locaiités, ne sont jamais retonrnés 4 leur
port d'attache.
Les Turcs sont dans Ia plus profonde dé-
tresse. Plnsieurs valis des villes de la cöte
d'Asie ont ouvertement manitesté leur désir
de voir cesser la guerre.
Ajoutons qneJes forces aliiées déploient
en ce moment une grande activité et que
laconquêtede Krintnia et d'Achi-Baba, quj
ne saurait tarder, assurera rapidement l'oc-
cnpation do la presqn'ile de Gallipoli.

Le « Geebéü » batterïe fioitante
Le Geebense trouve inatilisé presque de-
puis le débat de la guerre. II arriva dans les
Dardanelles avec quatre trous dans la
quille ; rnalgré cela 11cut pour mission de
bombarder les ports rnsses dans Ia mer
Noire, et il revint avec trois nonvelles ava-
ries. Le cairassé a perdu dix millss de sa
vitesse. II se trouve actuellement 4 Stenia,
1sur Ie Bosphore, oü, par suite dn manque
d'une cale sèche, les onvriers allemands
cherchent 4 le restaurer en travaillant dans
Peau.
Le Goebensert actuellement de batterie
flottante pour la défense du Bosphore, car il
ne peut se déplacer.
Le correspondant assure que, jasqu'4 son
départ de Constantinople, il n'y avait pas de
mines dans le Bosphore. En effet, les quatre
vapenrs de la Société maritime italienne al-
laient chaque jour de Constantinople 4 Cons¬
tance et y revenaient sans se servir jamais
de pilotes. Le correspondant croit que Ia
Hotte rasse pourrait trè3 facilement forcer
le détroit.

Le bombardement da Baudroum
Les particularités snivantes sent parve-
nues sur le récent bombardement de Bou-
droum, snr la cöte d'Asie-Mineure. Un na-
vire de gaerre anglais entra dans ie golie de
Boudroum et détscha une barque pour de¬
mander an gouverneur la permission de vi¬
siter la ville en vue de dépóts de benzine.
Les Tares tirerent sar la barque, ce qui fit
que le navire de gnerre ouvrit le feu sur la
ville et le fort. Deux autres navires angiais,
appelés par sans fil, arrivèrent snr les lienx
et participèrent au bombardement. La ville
et le fort furent complement détrnits.
Tons les ba'.iments turcs ont été réduits en
ruines, excepté cenx du quartier grec. Les
vaisseaux anglais conlèmit toutes les felou-
ques torques dans le port et erulomnpagèrent
1'éoi k l'aide d'une torpilie.

Le noayeau sous-secrétaire d'Etat a Iff
Marme marchande, M. Georges Bureau, dé-
puté de la 3*circonscriptian dn Havre, n'a
pu se rendre encore en notre ville oü il doil
venir s'enquérir sur place de la situation d#
notre établissement maritime. Mais ii n»
tardera pas certainement, et dès qu'il li
pourra, 4 nous faire visite.

Tous ceux qui s'intéressent au développs-
ment de notre marine marchande, et nouf
devons constater qn'ils deviennent de jont
en jour plus nombreox, ont appris avec ia
plus vive satisfaction la rétabiissement dr
soas-secrétariat d'Etat de ia Marine marchan-
de. Les inconvénients qui étaient résultés dt
ia suppression momentanée dn nouveau
sous secretariat d'Etat avsient démontré jus¬
qu'a l'évidence que eet organisme de créa¬
tion récente répoadait 4 des necessités réet-
les et qu'il était desirable non seulement <ii
le faire revivre soas sa forme primitive;
mais de l'adapter autaot que possible as
rö'e primordial qn'il est appelé a remplii
dans toutes les questions qui tonehem i
i'expausion de notre marine de commcrca,
Si les milieux maritimes ont vu avec it1
pias grande faveur la reconstitntioo dt
squs-secrétariat d'Etat de la marine man
chande, qn'ils éiaieut unaniiues 4 réclamec
ils out réservé un accueil encore plus cha>
Ieureux au choix da gouvernement, qui f
placé 4 la tête de cette importante adminis
tration M.Georges Bureau. Le sympathiqut
député de Fécamp, par la place qn'il a nrist
4 ia Chambre, par la competence dont il s
fait preuve au sein des Commissions par!»
mentaires, par sa connaissance étendue de,
questions commerciales et maritimes, était
tout particulièrement qnaliüé poor occupet
le poste auquel l'a appelé la confiance dt
gouyernement. Tous cenx qui le connaissent
savent que son ardeur an travail, son acti¬
vité et son énergie loi perraettront de me-
ner a bien la lourde tacbo qoi lni incomb#
dans les cireonsiancas actneiles.
Le mot de « décadence » qui a été sou-
vent prononcé au sujet da notre marine
marchande ne peat être considéré comma
entièrement exact. Notre flottede commerce
n'a certainement pas regressé an cours de
ces dernières années, et si on l'examine en
erie-même, on peut se rendre compte d'ur
développement assez sensible; certainei
compagnies de navigation, certains arma>
teurs ont même tenté des efforts méritoirer
auxqnels le succès a plus d'une tois >é-
ponaa.
Mais, si i'on compare les légers progrèi
réalisés en France avec l'avance considéra¬
ble que l'on constate a l'étranger, et notam¬
ment en Allemagne, alors la question chan¬
ge d'aspeot. On se rend compte d'un vérita¬
ble recul qui va en s'accentaant d'année en
année. Ce recul se fait sentir même danf
nos ports oü les navires étrangers viennent,
deplns en plus nombreax, charger notra
trêt qne, tentés par quelques avautag >s da
prix on de régularité, leur cocfient uos com-
mc-r<;ant8, sans se douter, la plupart du
temps, qn'iis concourent ainsi 4 leur propre
défaite sur les marchés mondianx. C'est, en
eftst, une vérité bien connue que la marini
marcliande d'un pays favorise le commerce
de ses nationaux aux dépsns de celui das
pays concurrents dont elle cffectae l"s trans¬
ports.
Parmi les nombreax remèdes qu'on a es¬
sayé d'apporter jusqu'ici 4 nne tells sitoa*
tion, certains ont permis, pour un temps,
d'arrêter Ia décroissanca comparative d<
notre marine marchande, mais aucun n'a
rénssi a lui donner la vitalité capable de iui
permettre d'affronter avec succès la lotto
contre la concurrence étrangère.
Faut il, dans ces conditions, désespérèr dg
i'avenir de notre marine marchande ? Nous
ne le pensons pas.
Après Ia lotte gigantesque qui se livrc es
co moment, Iorsque la victoire dont rouj
avons la certitude absoiue aura courouné
Ie3 efforts de nos héroïques arméas, la ma¬
rine marchande allemande sera annihilée
pendant de longues années. Elle laissera fi¬
bre une place que prendront. les peoples les
mieux préparés et lea mieux-orgauisés. ü
faut que nous soyons parmi een x-l4. 11faut
que nos Compagnies de navigation, qne not
armateurs se préparent dès a présent 4rem-
placer les ligues allemandes et ponr cela,
il est nécessaire qu'ils tronvent au sons-
secrétariat d'Etat de la marine marchande
l'appui sur leqnel ils sont en droit ds comp.
ter.
_M. Georges Burean, dès son arrivée 4 Ia
tête de cette Administration, avec line vision
trés claire desnécessité3, s'est rendu comptf
de3 mesnres qu'il y avait lien de prendre
ponraider notre armement, qui nemanqua
ni d'initiative ni de hardiesse, mais qui pé-
cherait plntöt par defaut d'organisation. L?
nouveau sous-secrétaire d'Etat a done peust
qu'il fallait mettre a la disposition des ar¬
mateurs des renseignrments leur permet-
tant de diriger Ieurs efforts vers dea points
déterminés, et non de les éparpiller vors der
directions dans lesqueiles ils n'avaient aa-
cane chance d'aboutir. II a réorganisé danj
ce but l'Administration Centrale et a créf
nn Service des Transports Maritimes et dH
Etudes Economiqnes qui sa tiendra au cou
raut du mouvement maritime en France »
4 l'étranger et sera ainsi en mesnre de gui-
der l'action de l'armement vers les région,
oü il pourra s'exercer avec le plus d'utilitt
et latter 4 armes égales avec ses concurrent!
étrangers.
Les administrateurs de l'Inscription ma¬
ritime, de leur cöté, ont été invités 4 éta-
dier attentivement tout ce qui touche a»
róle commercial de la marine marchande;
M. Georges Bureau a tenu 4 les réunir 4 Pa,
ris et 4 appeler personnellement leur atten¬
tion sur ('importance qu'il attache 4 ce qu«
l'administration de la marine marchande se¬
conde par tous les moyens dont elle dispose
les efforts que feront lés armateurs pour coa
querir de nouveanx débouchés.
Le sous-secrétaire d'Etat de la marine mar¬
chande a également fait mettre 4 l'étude le#
moyens propres 4 tavoriser la production dt
nos chantiers de construction et il se préoc¬
cupe do faciüter 4 nos armateurs l'achat de»
navires qui leur sont nécessaires. Quoiqnr
l'Administration des ports ne relève pas dg
son autorité, nous savons qne M. George»
Bureau ne reüe pas indifférent devant la si¬
tuation de n^s ports et qu'il entend user dc
tonte son influence dans les Conseils du gom
vernenwnt pour que les grsuds ports mari¬
times frarf -is soient mis a la hauteur des
besoins qn'Hs doivent satisfaire.
L'action de M. Georges Bureau no s'est pas
fait seulement sentir dans l'impuls'on
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fiée 4 ses services dans an sens piss confor¬
me anx intéréts de noire marine marehacde.
Ie óépvtó de Fecamp no ponvait sa désinté-
resser des questions qui toocbcnt & Findus-
trie do la pêche maritime et nens savons
fju'i! a porté touts son attention sur Porgani-
sation dn crédit maritime et sur ion'.es les
tnesarss propres k dévoJoppac te rente dn
poisson qui, en présence da ia h;<! '© *>©•
tneile de la viasdo, peut être d'un gm a .e-
conrs poi-.r-ie ravstaiHement dn pays. II a
égalemect. fait tout ee qoi était ea soa pou-
voir ptsur faire mettre a Ia disposition des fa-
brieants de conserves de poissoa ia main-
Ü'oeuvre et les matières premières permet-
tant de continuer Ia fabrication et d'scheter
feiosi les preduits de la pêche qui, sans cela,
resteraier, t s-ms ééboueaós.
Enfin, M. Georges Barean n'oubüe pas
que nctre marine morehamte, paar rega-
gner ia place qui lui revient, doit ponvoir
(tempter non seulement sur l'actïvité de nos
Jtrmatenrs, mals aussi sar Ie dévonemeat de
notre population maritime tout enlière. II
tart que celled a leajonrs montré les plus
grande? q-saS».'.?8proiesaonaelles et qn'etle
1st en 'om- ; >.:«*»digae da soilicitedo des
pouvoirz public?. Nö?sssommes eürs qali se
Ssnsacrsra è obtealr l'a melioration dn sort
Se tons escx qui, psr leur dar labeur, par-
[icipeat au développement da notre prospé-
Mtémaritime et par la même, travail! ent a
ia grandeur de notre pays.

VmCèMiiHlsskade!aLegislates
du€oyuaerc«jfcitime

Brevet ESésaeatewire
Pason les aspirantes revues anx examens
én brevet élémentaire qui vrênnent d'avoir
lieu 4 Ronen, notoas : Miles Lenormand, du
Havre ; Audrieu, de LHiebonne ; Anbry, Bre¬
vet, Guiliemard, line, Lecarpeatier, Lefou-
loa, Piednoel (Alice), Pisdeoel (Madeleine),
Pima re et Prndhomrae de Bolbee.

priés de bien vou/oir se laire inscrire au ba¬
rean de ITïötel de Ville.
Le Comité adresse 4 l'avance tons ses re-
merciements les pins chaleureux aux dona¬
teurs.Un sous-marin aliemand coulé

Le Daily Mail a reqn 'a dépêche snivante
de soa correspoaaam de Rotterdam :
Uti so»»s-martn al temand se rendant dans
les »,.on a>g . is»- a coulé prés de Doitari.au
Nord Est dé Ia ILoÜaade.
Qa suppose qn'il a lieurté une mine alle-
ffiaads.
Le commandant et Ie second ont été sau-
vés, Ie roste de Péq«ïpag3 s'est noyé.
p,e Dollart est Pestuaire de i'Ems et di limite la
froDtiéreentre la Hollar,de et l'Altemagne. II est
divisé en deux bras par file Borku®, une des
Hesde ia FriseJ;
D'après Ie Nieuwe Rotterdamsche Courant,
qtti pnblie une dépêche de Botkam du 24
juin, le soGs-rofirin ai Irma cd avait qnitlé
mardi soir Emden.te premier port ellemend
que I'on rencontre en partant de ia froodère
ncdiandaise. ï! a été couié en vne de Boikuta
4 la suite d'une forte explosion a bord, de
cause ineonwue.

Des Equipages pour la Fioiie anglatee
Par un budget sappléosentaire, l'Atnirauté
desnande ua nouveau contingent de 50,000
officiers et marias pour I'snude finaucière
qui prendlia is 31 mars 1910.
Le dernier budget en prévayait 250,000.

Bluff aiiemand
Les Neuesk Nachriekten, dB Msnioh, com-
mentant le voyage d'un sous-marin aile-
mard de Wilheimshafen aox Dardanelles,
disent que ce iivjot représente una distance
de 5,000 mrlies ma, his, tandis q e la dis-
de Brême a New-Yoik que de

3,600miiles.
Le journal ajsntó na averii- emsalidi^ it
qa'en cas de gosrre entre i'Araériqcr. et
I'AlismagEe, caile-ci eat déeidio a faire ira-
vsrser l Atiantiqac par ses sons-marins
poor torpiiier ies navires de guerre améri-
cains.
Le journal alleman d semble consMérer
comma one proRcsse de nsuto vaieur pour
un sous-maria de traverser i'Atlsntiqus ; ia
question n'est pas de savoir si un sous-ma-
rin peut exfeuter eette traversée, maia g'il
serait en état de poursnivre one action mili¬
taire de l'autre cóié de FAtlaiukjue. Eo tout
cas, comme traversée, il y a des sous-ma-
rins qui ont fait beaucoop micux : lss sous-
marms A E i et 2 sont allés d'Aaglsierre ea
Australië et l'A E 2, qui s'esl perdu aux Dar-
daneiies, avait clteciué la traversée de re-
tour d'Australia. Avant d'envoyer des sous-
marias aox Etats-Unis, il fandrait d'abord
s'emparer d'ime bass d'opérations, et cela,
ii i'betire actuelie, est tine impossibility pour
Ia lloite ailemanae bloqaée.
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UnstetaoafiaM.LouisBafts
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SOUSCRIPTIONS ET DONS
Un nouveau versement, to dix-neuvièaie. dü
aux contributions volontaires du persoam 1ou-
vrier des étabüssornonts Schneider (ateliers du
Havre, a été fut dans ros bureaux k l'iiuention
des oeuvres de la Croix-RougeFranfaise.
Oe verseiuent, s'éievast a $93fr. 53, se trouve
réparti do la faeon suivante :
Lamoilié a la Société de Secours aux blessés
militaires f. 96 78
l!nquart a l'Union des Femmesda France. 48 49
Un quart a i'Associaiion des DamesI'ran-
caises 48 40

0RP1ELINAÏDESARMÉES
(Comité da Havre et de son arrondissement)

Les groupemeuts régiorraux prévus par
Particle 5 des statuts de l'Association Na¬
tionale ne peuvent être créës qu'avec l'as-
sentimentde celte Association dont le siège
est a Paris.
En principe, chaque gronpement doit cor¬
responds a l'étendue du département. Ce-
pendant il a été fait une exception pour la
Seine-Inférieure.L'arrondissement deRouen
a déja son Comité et celui du Havre vient
d'èire formé.
L investiture donnée au Comité ayant
son siège au Havre, lui impose les limites
de la circonseription sous-préfeetorale.
Notre Comité acceptant loyalement les
charges qui résultent pour lui de cette dé-
limitation, a déja eu Phonneur de sollici-
ter la bienveillance de MM. les maires de
chaque commune.
Notre Comité demande aujourd'hui le
concours de MM. les secrétaires de Mairie
el les prie de vouioir bien faire apposer les
quelques affiches qui leur sont adressées ct
qui signalent Popportunité de verser avant
le 11 juillet les souscriplions deslinées au
fonctionnement de notre Association régio¬
nale.
Ces versements, qui peuvent avoir lieu
aux chefs-lieux de canton cbez MM. les
nolaires ou dans les suceursales des Eta-
blissements de Crédit, peuvent aussi être
faits dans les bureaux de poste au moyen
dc mandats adressés au trésorier de l'Or-
phelinat des Armées, 90, boulevard de
Strasbourg, au Havre.
Ces souseriptions ne doivent pas être
confondues avee les générosités falies pour
lalournée des Orphelins.

Nousrappetensque la conférence de M.
Louis Barthou, au profit de PAlliance
franco-beige,aura lieu le samedi3 juillet,
è 8 heuresdu soir, au Théatre municipal
du Havre.
L'orateurparierade : LetBehjiqueel la
guerre.
Cette réunion, qui promet d'ètre trés
brillante, est assurée de la présence de
tous lesministres beiges a Sainte-Adresse
et de cellod'un membre du gouvernement
francais.
L'Alliance franco-beigeest une oeuvre
qui aide lesBeigesindigents— et ils sont
nombreux—reslés dans leur pays; c'est
dire qu'elle est digne de toute notre solli—
citude.
Elle est présidéeparM.Th. Steeg, séna-
leur, ancienministre, et est placée sous le
haut patronagede S. E. le ministrede Bel-
gique a Paris, M. Louis Barthou, dépulé,
ancien président du Conseildesministres,
et A. Dalimier, sous-secrétaire dEtat au
ministèredesbeaux-arts.

Voir exposés dans nos vitrines les deus
modèles de pharmac-ie do campagne iadiB
pensables è mos soldats snr la front, et 1#
maiqne en lisau imperméabie de Roi>rt ei
Carrière contre les gaz asphyxiants. — Sea?
d»pót an Havre : Pliarmacie du Flios
di'©s*, 20, place de l'IIöte!-de-Vi!le.
English spoken—English and American chcmitl

Pour les Orphelins de la Guerre
En mémoire de notre chère disparue :
. C..F. C.,6. G 100fr

Sommesreguespar la SociétéFranchise de
secours (lux Blessés militaires pour
la Croix-Rouge Franchise

Personnel de I'outiilige da port de la Cbambre
de Commerce, fr. 181 55; Employés et ouvriers
du service technique de Ia Compagnie des Char¬
meursP.éanis,160; Equipage de TAbeUU-8,S» ;
Personnel, ouvriers, contreaiaitres, employés et
directeur des UsinesMarcel Bas3ot et C«,d Har-
fleur (3 versements), 2,400; Personnel de t'armc-
meni de ia Compagnie Générale Transatlantique,
9i ; Ouvriers et employés des Ctnatiers A. Nor¬
mand ct C«(2versements), 4,21465; M.Augustin
Normand,100; Ouvriers et jouraaliers de la Com¬
pagnie Havraise des MagasinsPublies et Généraux
(4 versements . 28t 70; Ouvriers et Employés de
la Société Havraise de Manutontions maritimes,
75 30; Employés et eoatremaltres du service
lechoique de la Compagnie Générale Transatlan¬
tique, 423; Employés et ouvriers de i'Ear-rgie
Eie trique, 400; Personnel et élèves de l'école
rue de Fimirus, 150;M.L. Manier, agent d'assu-
rarices a Pernambouc, 100; Personnel du service
technique et ouvriers des ateliers des Chargcurs
R9unis, 2 0; Employés du GréditLyonaais,83 50;
Société Pbilathéliquc Havraise, 80; M.ct MmeAl-
ieaume, de Sainte-Adresse,59; Syndicatdes H6te-
iiers et Restaurateurs du Havre, 160; Société Gé-
néralo, 17590; Employés, ouvriers, marins de Ia
Société des Travaux du Port, 20378; M.et MmeJ.
Westphalen-LemGtre.100.

Le PHetaae en Bana-Seiae
Le sous-secrétaire d'Etat de Ia marine mar-
chaade,
Vn Partiele i" da décret-loi da 12 décem-
bre 1806;
Vu Pavis de Ia Chambre de commerce de
Rouen, en date du 6 mai 1915;
Va les propositions da directeur de l'ins
cription maritime du Havre ;
Arrête :

Art. 1«. — Le nombro des pilotes de Ia
station de Quillebeuf est porté de 75 è 80,
celui des pilotes de ia station de Viüeqnioj
de 35 è 40.
Art. 2. — Raste acquise, pour la station dfl
Qaillebsuf, la réductioa de tarifs de 13 0/0,
opérée snivaut l'avis iaséré aa Journal offi-
ckl da 28 juin 1912, par application de Par¬
ticle 4 du décret da 5 aoüt 1908.
Art. 3. — Le directeur de l'iascrïptioa ma¬
ritime, au Havre, est chargé de PexécutiOE
da présent arrêté.

M. Georgss Bareao, Sous-Secrétaire d'Etat,
8e ia Marino Marchande, vient de eonstltRer
boe CoiH4"if5ion ch&rgée tfétadkr les v0m-
ms# qali ponr-?i< êtreuiïie d'appmrter i la
.ëgisiatisu'ïctuelie da Commmsé nutritiiae.
Hciammeat a ceririac-g Ciipositions da Livro
',1Aa Code dc<Comraerce.
Cette Goo'sirsiofl ex«aiittew,les voenx des
diverses corporations meri times e-t étabiira
sss propositions.
Le Soss-Sncréïaire d'Etafr a ééMgné les hau-
Us porsosnalités sóivantes :
PrésideBt : M. Gaereior, président de la
Commission de la Marine marchanüe de la
iCisambre ;
MM. Boissci-Dombrevai, députê ; Gaston
Dcmeenil, dspiité, avocat è ia Cour d'appel ;
Da Mouy, présidsfit <3ela section dos finan¬
ces, de ia guerre et ös la marine an Conseil
d'Etat ; Louis Renault, membrade i'Insritnt,
président >lnccmité consuitatif da coaten-
lieax du Ministère des Finances ; Lyon-Caen,
membre de Plostltuf, président dn Comité
de legislation comffiarmle aa Ministère du
Commerce; Petit, président dn tribtmal de
C&mmercé de Ia Seise ; Emüe Baabe, prési¬
dent da ta CcmsBssion des Transports et
COffimanicrtlGns du Comité rêpabücain do
Cr.mmfirco, do I'IadBSirieet öe l'Agricuiture;
Henri Carter!, avocat, h Ia Conr d'appel de
Paris ; Paai Govare, avoest, k la Cour d'ap¬
pel de Paris ; Léopold Der, avocat, an bar-
reau de MzreeUie ; Paal de Roostere, secré¬
taire général dn Comité -central des Ama¬
teurs de France ; Audouin, secrétaire gén'
ral da Comité de3 Assar enre maritimes <
Paris ; Cab!at,chsf dn service des Transports
föarlümes au Socs-Secrétariat d'Etat de la
Mariaa Marcbands ; Trayer, chef du service
3n Gontentieux aa Ministère de la Marine ;
Chargnesaud, cbel' du secretariat particulier
dn Sous-Sccrétariat d'Etat de la Msrise mar-
Cbaade, secretaire.

Morts au Cliamp d'iiouneus*
M. AngBstin-Séraphin Flenry, de Bolbac, a
été taé ie 28 mai.
M.Alexandre-Loais Bslienger, de Boibse,
est décédé io 5 juin a i'höpitel d'évacuslion
n« 5, des ssites de ses biessores de gaerre.
M. Jules Raby, demeorast è Bolbee, rue
Az rias-Seile, est décédé a Phögitai cieGisers,
le 18 jain.
M. Oswald do Léehé, 22 ans, sons-lieute-
nant d'isfanterie, de ia promotion da Saiat-
Cyr de la Croix da Drape-'sn, fils de M. le
com te d« Léchè, armatenr a Fócaiop, est dé¬
cédé de sas blessures k Saint Pol (Pas-de-Ca-
lais). II avait été blessé a Ia bataitle de la
Marne et Int proposé pour ens cUatioa a
I'oEdre de la division, deux fois ponr Is grade
da lieutenant et aussi pour la eroix de la Lé-
gion d'honnsar.
M. ClavaizoiSe, 30 ans, chef da personnel
des Nonvelles Galeries 3 Fecamp, adjudant
sn 2» zouaves, a été toé d'un éelat d'obas le
23 mai. II était parti simpic zouave k la mo-
biüsation.

Avis A la Batellerl»
Note officielle :
Indépsndammeat de Ia règle générale im-
posée par I'aatorité militaire aux mariniers
portenrs da fascicaie S. 1, tons cetix qai na>
vigneat snr la Basae-Ssine entre Le Havre et
Paris restent astreiats, en verta d instruc-
tions spéciales, k faire viser leurs fenillej,
comme précédefiament Ie 2, Ie 12 et le 22 df?
chaque rnois.

Kei Memmes de l'Armiéé
Anxiliaire

Plusieurs persoanes da Havre ont appe-
lé Pattention de M. Jules Siegfried, dépnté
da la lre circonseription, sur ce fait que des
hommes du service auxiliaira des classes
1909 et 1910, da recratement da Havre,
étaient actueilement mcbihsés, taadis que
des hommes de classes plas jeuues apparte-
naut a d'autras bureaux de recratement
n'oat pas eaeore été appelés.
Cette situation tient k ce que les militai¬
res de l'arméa auxiliaire sont è Ia disposi¬
tion des généraux commandants de régions,
qui les convoquent selon les besoins da ssr-
vive et suivant leurs spécialités. Eüe a été
signaléeèM. Is miniHre da la gaerre qui
s'est déja préoceupé de prendre les raesu-
res nécessaires afin d'atténuer le plus possi¬
ble les inégalités existaiït entre les régions a
ca i>oint de vne. L'alfectation des hommes
dn service auxiliaire de la classe 1916 a été
effflctués en tenant compte de cette préoccn-
patioa. Des mestires analogues seront prises
pour ie3 incorporations k réaliser ultérieu-
rement.

« Po ui' nos Soldats »
S'il était bcsoiu de stimnler les générosi¬
tés ea an tetnps oü elles sorgisssnt de toa-
tes parts, spontanément, formant auteur
de nos chers soldats comme une merveil-
leuse floraison de philanthropie agiasante,
ds solidarité fraternelle et reconnaissaute, il
snffirait de placer sous les yeux les lettres
qui nous arrivest du Iroet. Efies diseat,
avec une éloqusnee simpte l'émotion et la
joie causées par ces envois.
L'csavre havraise o Pour nos Soldats » en
a déji requ beaucoup, beaucoup de ces let¬
tres. Elles formant on ensemble qui a sa
vaieur morale par tont ce qu'il renferme de
sentiments délicats et bien traduits.
L'bistoire de la grande guerre pourrait
irouver 14 nn jour les éiémenls d'ua clia-
pitre oü Pon vo-rait, après les héroïsmes dn
champ do batail te, les sensibilités intimes
de l'armée fraresise.
Je viens de parconrir les pages revues au
deraier courrier. Comme d usage, les calli-
graphies les plus di»erses comme les intei-
lectualités les plus difterentes se troovei.. la
rapprochées, confondues dans la raême sa¬
tisfaction comme dans le meme et fervent
espoir.
II y a Ia lettre de l'officier, soigués dans sa
forme, dans sa psnsée ;
Après ces jours de rude labeur nous avons 're-
gagné avec un sensible plaisir nos cantonncments
de repos. La distribution de chocolat, d<-spipes
et du tabac, joyeusement accu- ifie, a été, daas la
compagnie, ('occasion d'uno petite fête. Jc me
fats rinterprète des heuretix bénéfieiaires pour
vsus exprimsr, 4 vous Madamela présidente, et
aux membres ae voire O&ivre, noire bien vive
gratitude.
Nous sommes aussi profondément émus et c'est
un prée-icuxrécoafort de penser que bien des
a®es gónéreuscs et nobles, daas fimpossïbititó
d'ê're avec nous sur le front, noas sccompagnent
de leurs vmux et s'efforcaBt,par tous moyeas eu
leur pouvoir d'adoucir !a rudesse de autre exis¬
tence ectuelie.
C'sst le troisièms bataillon dn 129e,qui par
sou chaf.reroercte le Comité da soa abondaat
eavoi de confitures, de chocolat, d'objsu di¬
vers :
Tous les sollats du bslail'on sont heureux de
pensc-rque voire beile oeuvre ne les oublie pas.
Mais i'yaanssietsnrtoat iaiettrada soidat,
la'ettre éarite aa crayon, dans te creux de la
main ou stir is genoii, la lettre qui ne chur¬
cho pas tes phrases ot aiigae les mots de sou
mmux, en s'efforgant da tradaire les choses
ressenfies.
Et il arrive que ce crayon 14, saus
s'en doctor, écrit souvent d'uaa facm ex-
quise, tellement l'émotion sa trahit sous ia
simpücitc rustique da la lorme ;
Je vous envoio un petit met, pour vous rc-

mrreier de vos bantés et de vos paroles d'encou-
ragament.. QueDieu vous récompense de voire
bon coeurde Francaise, Msdame.
Un autre *.
Combiende camarados penseront a vous, soit
en msngeant le déiicieux chocolat, ou soit en
tirant des bnufïées de furoée. Gari! fuutvous dire
que nous füraoiis tous ia pi e. . Et puis, merci
aussi pour le tabac, pour !e papier a cigarettes,
poor tout ce que vous avez envoyé aux camara-
des, des Hsvrais cotnme moi. . . Rceevez, ma bon¬
ne dame, toute ma grande et parfaite reconnais¬
sance.
Un autre I
Commentvous remercitr commenous lö vou;
drions. Excusez. La plume et « Rosalie» ne von1
pas toujours bien ensemble. Enfin, jc vous dis
« merci » de grand cmur. Nous sommes tous. en
general, ea bonne santé et nous espérons bien
tous sortir victorieux.
Et pourqftoi ns pas extrairo encore du
coorrier, en respectant son style, la missive
da petit troupter, « cond te eur He la voiture
médical du 3«bat01 du 129» :
Je vous Ccrie ses quel que mots pour vous re-
mrrcier vos petiis peaux da confiture et da vos
paquets de cigarettes et papier a Iètro, se qui ma
fait i ien plaissire Saismoi qui a ouvert la caisse
de mon bataillon. Les eamarades ont été rndemeut
contents et ils vous rernefcit, e'. aussi 1'officierqui
a fait li distributionavec mois.
Je ne vois plus grandchose a vous dire. Jais
paire vous voir et vous remercier de plus pret
avant peux de temps a la fint de ia guerre. Voire
petit soidst. Jo suis de la cissse 43. Je suisorpbe-
lin. sa ma fait grand plaisir de recevoir un paquet
de cigarettes et des confitures car depuis dix
moix je na vais pas manger de déscr. Je vous re-
mcrcia besucoup ..
Les générosités qui ont entouré Pceuvro
« Pour nos Soldats » de leur soliicitode et
qui contiaoent da lui donner les méilienrs
témoignages de leur fidélité bienfaitönte,
trouveront en ces lignes le plus toüchant
des accusés de réceptton. — A.-H.

Lm Monténégrins sur
le littoral Aïbanais

Une dépêche de Sontari au Giornale d'Ila-
lia eotifirme qne ies Monïénégi-ina out occn-
pé Saint Jean-de Medua. lis n one roneoniré
aucuce résbtaaee et contiuaent lenr mar-
che vers Alessto, se répsndant daas ia région
de Malissia.
(SMBl-Jesn-de-Meduaest un pelit bourg silué
dans lo golfe do Drin ; il possède un port utfiisa-
We.mais des plus primitifs. Atessio se Irouve au
sud-eslde Saint-Jesn, a quelques kilometres de ia
cöte. LaMaiissiaest la région de l'Albïnie sepien-
trionaie sux environs de Scutari fSkodra!, hsbitée
par les Maiissorcs,dost una notable pariie sont
dés cathoüquss (ravaillés par la propaganda au-
triibieane.)

Succès Moaténégrin
On lélégraphie de Cettigné 4 Ia date du
24 juin, qua i'artnée naontéaégrine s'empu-
rant d'irsiportantes positiorte 4 jwoximité un-
roédinte de Scotari trouva uoe grande quan-
de d'nrtaes et de munitions que Je consul
d'Autriche a Scutari avait distribuéss aux
Alfeanais pour combattre ie Monténégro.

Essad pacha et les Serfeas
Sslon des informafioas de Nich, les Serb os
out remi Tirana h Essad pscha, reccasais-
sant ies droits de ceitti-ci sur te district.
Les Monténégrins sont tos jours devant
Scutari.
La commission ds controls (ache d'éviter
leur entréi dans cette ville par cramte de
représailles contre ies Albanais.

Un Individuqui avait tsnté d'étraaglsr
une femmea Paris est arrêté
par la Sfiretédu Havre

Le 11 juin dernier, Mme Lioa, qui habitt
82, rue Blanche, a Paris, reeevait daas i'aprè3-.
midi la visite de denx jeunes gens qui lai
avaient été présenté3 quelques jours au pa»
ravant. Mme Lion, qui était souffraate e!
gardait ie lit, se crat pas devoir éconduire
les deux visiteurs.
Après quelques bsnales paroles, les jeunes
gens se levèrent brnsqnement et, pendant
que l'on d'eux tentait d'étrangier et de bêii-
loaner Mme Lion, l'aatre fouillait les meu-
bles. La victim© cria ; les malfaiteurs s'ef<
frayèrent et prirent la fuite. Oa put ccpea-
dant arrêter I'on d'eux, un nomraé Robarü
Sabart, égé de vingt et un ans, se disant em¬
ployé de commerce, et qui habitait una
chambre dans l'hótel meubié du numéro 31
de la rue Darantin. Get individu prótendi!
qu'il était arrivé du Havre Je dimanchs pré¬
cédent, dans la journee.
L'iatarrogatoire de l'incalpé et i'enqaêta
de !a police parisienns étab it que ce n étw
pas k Mme Lion qa'en voulaient les bandits,
mais bien plütot a sa jsune locataire, connai
dans ie monde de ia galanterie sous ia nom
de « Mad ».
Robert Sabart etsoa complice remplapaient
auprès de « Mad » an dénommé Ghirlot, ac-
tneilement au front. Et i!s avaiant remarquè
que ia jajuae femme serrait ses bijoux et son
argent dans une malle qui tenait nn coin ds
la cliimbre. Profitant de son absence, il<
montèrent j usque chsz Mms Lioa qui, les
ayant reconnus pour das familiars, les prig
da s'asseoir en attendant le retour de sa lo-
cataire, pais elle vaqua aux soins da eos
meablé.
Mafs les deux acolytes profitant de sou
inattention, bondirent sur Ia pré-cisuse mail#
oü ils n'enrent que ie temps de prendre as
éerin contenant une bague ornée d'un bril-
lant. Ils ne s'emparèrent pas d'un sac en oi
tout voisin, car le bruit qn'ils firent doang
l'éveii 4 ia maisosnée. C'est aiors que, s«
voyant snrpris, üs sautèrent 4 la' gorge
de'ia logeuse et s'eafairent comme iis pa-
rent.

Arrortation au Havre
da Complicede Sabart

Comme Sabart avait déclaré qu'il vctsai?
du Havre avec son ami, ia première penséfl
de la police parisienne fut que son complice
pouvait y être rotcurné.
Un mandat d'arrêt fat done lascé contre
le complice, un noramé Marie-Joseph-Jules-
Gabriel Boulogne, dit Gaby, agé de 29 an^
oi'iginaire de la Pointe 4 Pitre.
Cet individu était déja couna de la police
havraise, car il avait été tout récerament ar¬
rêté a la suite d'un vol d'un portefeuille 4 la
Grande Taverne, puis reiaxé faute da preu-
ves.
Lorsque M. Batailié, chef de la Sftreté, re-
Cat le mandat d'arrêt, il chargea aussiiöt let
brigadier Beauchamp et te sous-brig^diet
Garandal da le mettre 4 exécution.
Bsuicgae était réputé comme un mdivido
dangereux, vivant da la débauche. AnssI
tous les hotels meublés abritaat des demi-
moadaines iurent-iis visites avec soin, mais
sans succès.
Cependant, hier après-midi, vers six heu¬
res et demie, les deux inspecteurs do la Sü«
reté rencoati'èrent Boulogne sur la place
Garnbetta et le prirent en filature.
Au moment oü il allait entrer dans nn
établissement de cet endroit, le brigadieï
Beanchsrap le saisit par Ie bras et le sous-
brigadier Garandel Ie prit 4 Ia gorge. Geo
précaütioos étaient bonnes, mais"Booiogns
ne tenta pas do résister. A^rès s'être rende
compte qu'il n'avait pas d'arme sor lui, les
policiers ie coaduisirent au poste de la süre-
té 4 1Hotel de Ville.
M. Batailié fit sabïr a l'inculpé un interro-
gatoire d'identité et te fit foniffer. On trouvj
sur lui une somme de 293 francs en biüeti
de banqae.
II sera transféré aujourd'hui 4 Paris.

A l'Ofdre èlsx J sur
M. André Goué, agé de 20 ans. soldat d'ia-
fanterie, vient d'ètre citó 4 i'ordre du jour
pour sa belie condoite an combat des Epar-
ges. II est ie fiis de M. Goué, agricuiteur 4
Notre Dama-de-Gravenchon, lequel a éga-
tement trots autres de ses fib sous les üra-
peaux.
M. Laurent Fondimare, de Ia8« batteriedo
régiment d'artitlerie, liabitant rae Ar-

qanise, 4 Fecamp, a combattu anx Eoargss
et, 4 ce litre, ii a re$a una copie imprimée
dsa deux r-rdres da jour (corps d'armée et
armee) auxquels ont été cités la . .e division
d'iofantcrie et le bataillon de chasseurs
a pied.
Le premier de css erdres du jour f.iit i'é-
loge de l'arlillerie qui a coopéré 4 FatUque
et signa la dix-buit coniro-aitaqaes alloman-
dss. Le second cordiaal un feiégrsrome de
télicitalions da générai Joftre aux troupes
qui oct ectevé ies Eparges.
Le m utra- pointeer Jean-Marie Riou, du 1"
régi nent d'ariilteric, a été cité a i'ordre du
jour de l'armée 4 la dale du 16 mai dernier
dans les termes snivaats :
Blessé trés grièvaraoot 4 son poste Ie 29 aoüt
est revenu sur le fropt sur sa Oemstsdea peine
guéri. B'essé a couveau 8 soa poste le 48msi, a
contiDuéson service après un pansement som-
maire. Mailrc-poiRteurcalme et intrépide en tou-
tes circonstances.
Ge jsune brave est te fils de M. Riou, garde
maritime, faisaat fonctions do syndic a
Saint-Pisrre-en Port.

EMBEM3IQÜB P«mi» ïi»s geldats et nes
Pi'Menniera

Ne boire qu'une eau stériüsée, telle est la
règle du jour sans exception.
Pour sauvegarder lenr vis et les préserver
ds toules les maladies infectiensas : dysen¬
terie, fièvre typhoïde, etc., nos plas émi¬
nents hygiénistes conseiilent actneilemant
d'emn!oy-r, 4 la place de l'iods na du per¬
manganate, les tubes de « Purifilo ».
Chaque tube coatient la dose de poudre
nécessaire pour la stériiisation compléte
d'un lilro d'cau ; en i'espace de quelques
secondes, on obtiont nne eau saine, iimpide,
sans teinto ni goüt spécial et parfaitement
stérilisée.
Emplöjfz le « Purifilo ». L'étui da trsnte
tubes (ponr tremo litres d'ean) ; 1 fr. 23.
Dépot exclnsif : Pharmacia da Pilon d'Or,
20, place de l'Hötel-de-Vilie.

/. üotsvp'q
•Eea AUemsuds ont essayó de faire croive
gu'ils n'avaic-at pas catièrement riüaé la
telheureaso ville de Lor.vain, Or, on lit
flans la Pest, un des jousnaux fes plus belii-
rmeux d'Altemagse, la description que voici,
laite par ua témoia oculaire :■
«Au débat de la guerre, Louvain comptait
42,000 habitants aa mains. A I'beur e ac¬
te te, 15 0ö&ne sent pas encore rentrés.
« Les autorités oat eu soia de faire en lever
tes décombres. Los mars qui menacaisnt
r 'o oat été abaftus. Les endroits dange-
rcux ontété mtmrik de palissades.
« Les comsaercïuts qui sosi revenus ont
hati de pauvres c»bases sur les débris de
leurs meisons et la iis ont repris-leur métier.
Les impöts reatrsat trés mal et les autorités
mnnicipates s©tros vent dans nne sitnation
extrêmomuEt pénible. Le budget de 1915 a
iêja an déficit de 3 miifioBS avant que la
fnoïtié de l'aaaéo soit passée. Saas exagéra-
Uoa on peut dire : aei.ro position est telle-
meat désoapérée qu'on ne pent plus imagi-
asr de meède. »
La Monopolisation des Charbons

en Belgique
, La Gazelle de Voosannonce qas le gouver¬
neur général sliemaud do Belgiqae a pubiié
ene ordonuance d'après iaquelle tons ies
ttharboas produits en Belgiqae ainsi que les
sokes, ies briquettes doivent être mis a ia
disposition d'un bureau central d'Anvers. Ce
bureau centra! est uaesorte d'intermédiaire
4si s'occupe de la v»nte des marchandiss3 et
remet aux productonrg l'argent de la ver.te.
Uns petite somme est prélevée ponr couvrir
ie3 frais d'adminisfratioa de ce bureau. Les
eeïitrais eoncias jnsqn'4 présent ne peuvent
èlre exécutés.
La presse holiaadaise fait remarqner que
caUe mesure a été prise peur readre impos¬
sibles les spécutetinus de ceriaines grosses
rntreprisrs charbonnières alk-mandes.

Eta SSéssiolx-a c?e« Méros d® la Ser
Cérémonie commemorative des Nat:f rages de
La-Bourgogne et desHéros de la Mer,
La Gommissiou administrative du Syndi¬
cat des maitres d'hóte! et garcor,s naviga-
teurs a i'honneur d'informer la popnlatioa
maritime ds notre port, qu'en raison des
circonstances actuelles, la cérémonie an-
nuelle aa roonumsnt de La-Bourgogne ne
pent être organisée cette année.
Toutefois les organisations maritimes, fa¬
milies et amis des disparus dësireux de sa¬
ffier la mémoire des victtmes de Ia mer,
pouiTont sa joir.dre, le dlmanche 4 juillet
prochain, a la délégation du Syndicat d83
ma lires d'liöte! et garpor.s navlgatears, qui
re réunira a dix keurs trés precises, a Peatrée
da c'unetière, porte des Acacias.

liïvp® «J'©r I'Ea;?C3<53ïeïïiss»é
La 44» page du Livre d'Or de PEus-igne-
ment, pubhee par Ie ministère de ï'instrac-
tion publique, coatir.ftt, Isa rtoms ci-après,
intéressant notre région :

Blesscs
M. Qtesne', professsnr-adjoint au Lycé®
da Havre.
MM. Cocu ct Drost, insfit&teurs-adj oin ts
au Havre ; Godefroy, iastttuteur-adjoint aa
Havre ; Lmnes, insHtuteur-adjoint au Havre;
Leroj , iastitntenr-adjoifit au Havre ; Maillot,
institutcur 4 Grainsiite-Yraaaville.
Citations « l'Ordre du Jour

M. Goau (Eüe), institutnur-adjoint au
Havre (école 'Augustin Normand), a été citê
en css ter raes 4 I'ordre da régiment, oü il
a ie grade de sergent
A do&aéle plus bel exesaple 3e caur.ige en
maintes cireonsiances, notauunent au combat.3e
Sspigtsol,en se jstant un des premiers (lans Ia
trsaèhée allemande.
M. Varia (Flaubert), insSiffiteur-adjoint aa
Havre, lieutenaot ars 8Q«rég-'meet «'infante¬
rie, a été êgaiernect cité 4 i'ordre de la di¬
vision dans les iermes que voici :
Après explosionde feurneaux de mines, amené
avec vigucr.r et entrain sa compagnie a l'atta-
qac ; a org-amsérepidement, sous un feu violent
et meoftrier, la défense des entonnoirs qui ve-
naieut d'etre formés.

Les Déclaratioïjs de M. Kaltchef
M.Kaltchef, députó hui,vare et ami intime
do M. Radoslavof, chargé da négocier avec Ia
Turquie la cession de I'caclave de Domotika,
a accordé au journal IIilal Pinterview sui¬
vante ;
— Pocrricz-vons nous donser qneffines
rensc-igaemenls sur l'atiitude de la Bulgaria
en ce qui concerns les négociations en cours
ct les démarches faites ces derniers jours ?
— Nous vivons 4 nne époque oü Pon ns
doit considérer que les acles. Le gouverne¬
ment de M Radoslavof, qui garde depuis dix
mois une attitude correcte et amicale vis-4-
vis de la Turquie, s'appnie sur le groupe
Literal composé de l'union des trois partis
Radosiavof, Starnboalof et Taotchof. Pendant
que nos voiains se livraient k de tnrbulentes
démonstrations en faveur de i'nn ou de l'au¬
tre groupemeut earopêen, nons sommes ras-
tés imïiassibles et tranqniiies ; c'sst nne
preuve que nous sommes décidés a suivre ia
politique a iaqnelia je viens de fairs allu¬
sion. Les intéréts économiqaes da la Bolgarie
lui race r-iman claieut une collaboration étro.to
avec la Turquie.
— Que pensez vous des rnssophües ;
— Les vrai s Bulgares ne sont quo buiga-
rophilas. Maiheurenspment, beaucoup de
Bulgares travaillent aus-i ponr tes étran-
gers. Mais la nafioa ba'gare a, aujoord'hai
pleins conscience de ses intéréts vita.ux
qn'aucane influence politique étrangère ne
lui tsra perdre de vne.
M. Kaitchcf a fait également au Tasviri-
Efkiar des declaration.-? dont voici te résumé ;
« La Balg arte s'est trompöe en dêclarapt
la gueri'e a la Turquie ert i912.Actueilemaiit,
ia Bulgaria est revenue a sa phitique n tio-
r.a!e dont la base est l'amitiê avec ia Tur¬
quie. »

Grèce et Turquie
Le Nea Iimra, orgaue gouvernemsn-'al,
rappelle dans un entrefilet ies exactions
dont les Grecs sont victimes en Turquie ;
leur extermination est systématiquement
poarsnivie par les jeones-tures de* Coastan-
tinopie dans Ia Thrace ottomane et en Asie-
Miaeure avec un fanatisme sauvago. Le
journal exhorte 1e gouvernement a étudier
saus retard puisqu'ii est en mesura do ia
faire aujourd'hui les disoositions 4 prendre
contre l'autocratie ottomane.

Libération d'Otages
On annonce de Nich, 24 juin, que deux
cents otages serbes, qoi Yiennent d'être mis
en liberté, sont rentrés de Hongrie par la
Roumanie.

Pass85f®rts psnr l'llalle
L'amltassadeör d'Raiio fait savoir qne
paar être admis 4 pénétrer dans ie Royau-
me, les élrangers doivent è'Pe munis d'nn
passeport visó par un agent diplomatique
ou consulaire italien. Le passeport doit être
individuei, muni d'nne photographie récen¬
te et de la signature dn titulaire, photogra¬
phie et signature certifiées par les autorités
compétentes. Les membres d'une même fa¬
milie, mineurs de 16 ans, penvent figarer
sur le passeport du chef de familie.
Les passeports doivent être prodaits aux
autorités italiennes dans les ports de débar-
quemsnt, dans les gares internationales et
aux autres points frontières.
Les éti-angers, mêrne do passage, dsvront
dan3 les 24 heures de leur arrivée en Italië,
so présenter p-rsoanellemenl devant les au¬
torités de la Süreté pubiiqne de la locaiité
oü ils résiderout pour y accompiir les for-
inaiités de séjour.

ENALLEMAGNE
Les Socialist.es allenaanös veulent

l'aunexton de la Belgiqus
On mande do Berlin quo le manifeste so-
claliste signé par MM.Ilaase et consorts, et
biataant la guerre de conqnêtes, provoque
ene avalanche do declarations en sens di¬
vers, qui proavcut snrtoiit 4 quel point ia
scission est profoade dans te sëin du parti
socialisfe.
li y a quelques mois déja, une organisa¬
tion indépsndante fut crééo clans le Wur-
temberg, et la mouvement pourrait bien se
générahser.
Lo Vorwtxrls,sfin do laisser le tetnps de
négccier que' quo repïatrage, cherche 4 atté-
mier !a portee du dêsavea infligé 4 M. Haase
par la tnajorkë parlementaire. I! écrit :
Au sujet do la declaration des membres du co-
(VtUéet du groupo, nous devons faire rcaiarquer
qu'il s'afit (Pene .nar.ifestation de membres sgis-
sunt individueilement,et non pas da comité, dont
fis font pariie.
Louis £ie!z et Weagels se sont tenus 4
l'écart, et Ie csraarade Hoch ne s'est pas pro-
noucé.
Qaant a Haase, il se défend énergique-
nient et n'a anccne peine 4 mettre ses ad-
vei saires en cosstradiction avec eux-mêmes.
Au fond, les politlciens du parti sont par¬
tisans da i'annexion de Ia Bclgique, paree
!|u'iis espèrent recruter de nombreux élec-
teurs dans cs pays. La centre catholiqne en
escompte même nn renfort et les grands in¬
dustrials poussent dans le même sens, pour
d'un ti es i'aisons ïaciles 4 deviner.
T<>us Ces gens ponrraient bien attendre
pour se quereücr que la victoire devienne
Vraiaerablable. G'était bien Pavis dn gouver¬
nement, mals te rol de Bavière, par son im-
Brtitterü discours, a rompu Ie pacte dn si-
jénce,et mgiatenant tout ie mondecarle 4
Ia ioig, l

Rffi5M"3nat!®»s isïlHt«iï'es
Sont promus dans l'infanterie ; au grade
de lieutenant, M. Lesccffier, sous-lientcnant
au 3i9<?rég msnt d'iofafitere ; au grade de
sous-lienienant, MM.Cr-rrère, sergent ; Le-
houx c-t Lebouchcr, adjudants au 319erégi¬
ment d'infanterie ; Lafffiley, adjudant, et
Gossonnet, sergent au 236»régiment d'infan¬
terie.

('onwil J?5«nlclgsssS du ïïavre
Une rc-uiiion du Gonscil municipal aura
lieu 4 l'Hötel de VHie, Ahrcredi prochain 30
Juin , a six heures du soir.

Ordre du Jour
1. Communications:
2. ComitéFrance-Italie, demande de souscrlp-
tion pour un bópilal militaire : rapport ;
3. Voitures de piscc, tsrif, modifications;
4 Ecoles communales, fournitures scolairrs et
diverses et matériel d'enseignement, marebés :
rapport ;
5. Etablissements de bienfaisance, avis sur di¬
verses délibérations ;
6. Service des Bailments, décompte de tra¬
vaux : rapport ;
7. Colonics scolaires de vacances, Forêt de
Montgeon,aménagement d'uno cuisine et instal¬
lations diverses : rapport ;
H. Contentieux q eïiions diverses ;
9. Pensions de retraite ;
10. Allocations spéciales et viagères, Mmes
veuv s Huard, Belliardet Lebas;
H. Yeuves des fonctionaaires de l'enseigne-
ment lués a l'ennemi, maintien des iademnilés,
demande de MmeDron : rapport ;
12. Assistanceaux families Bombreuseset aux
femmes en couebes.

Lo Département d'E'at dément que les
Etats-Unis envisagent ia possibilité de met¬
tre l'embargo sur les transports da marchan-
tikesaméricaiftesdeslinéesauxhelligérantg.

Spécialité da Cadrana
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©nsens écril:
« Peot-onenlmóro4'tcl Ie canen (jolest
tiré sar le front,AArras,par example,dont
ia distanceAvold'oiseaadolt ètre d'environ
J 80 kilomètres.
» Diverses personnes prétendent, trés sé
lieusement, ! avoir eaiaridn de Gaineeviüe
de Saint-Romain, d'Hrr» <i»M« f
lisrs, du cbfitaau de Coltnuu -us, etc., tic
II est parfaitement exact rjne l'on a peren.
Serlains jours, ie bruit da canon daas ces
région? et, raienx encore, dans Ia régiou de
Catuiebsc en-Caux, dont na correspondant
nes lomps derniors, nons signalait lo fait.
On se troure ea présenc® d'nn phénoraèns
d'acoastiqno c|T»i a été diverseaaent expli
mté. On a constaté que la percepfion dn
«ruit était sartont sensible pendant des pé¬
riodes de grande técheresse.
II résuite de renseignesnents recneiilis au
prés d'an hoar, me de science ff qai l'obser-
vation en question n'était pa3étrangère, qae
cette transmission du son doit s'eflectuer,
par temps trés sec, et snr nne anssi grande
distance par l'intermédiaire, non pas dn mi
lien aérien, ma's de ia terre. On nons a si
gnaié en particulier que ie bruit se perpoit
nettement ea forèt. ea tendant l'oreiiie vers
Ie so!.

Ii'iiseeséie de Ia
rise du déuéral-ïaiéherbe

M. Jenot, comnaissaire de police, a conti-
Bué hier eon enqnête a ia snite de i'inceadie
qui a détroit les combles des imiaenbles
pcriantles numéros 5i et 53, rna du Géné-
ral-Paidberbe. Bien qu'ayant entendn de
aombrenx témoins, le magiutrat n'a pa con
naitre la canse dn sinistre.
Des secours out été orgaaisés pont' soula¬
ger l'infortuae de piasiears families qui oat
tont perdu.
Les perte? pour les iocataires soat estimées
ö,000 irancs.
On éva'ne les dégafs anx immenbles _
13,000 francs, soit 5,000 francs poui' Is n®53
et 10,000 francs pour le n» 51.
Ges dégats sout couverts par des assu¬
rances.

Ij'lBBfrisctlea die I'sffalrc Iwslteéa
L'inslrnction de l'affaire swoboda-Schwind
commencée corome on se Ie rappeile au
Havre a Ia suite du commencement d'incen
die qui éciata a bord de ia Tonraine et con
linuée ensniie par ie commandant Juliien,
rapporteur prés Ie conseil de guerre de
Paris, s'av . ■> vers sa conclusion.
Trois experts ingénieurs-arebiteetss se
sont rendus au Havre pour enqnêter sur
PiHcendie de la Touraine. lis sembient ad-
mettre que le feu a pn prendre fortuitement
ce qui est de nature a innocenter Swoboda-
Schwind.
Resta a éiucider la seconde accusation qui
pèse sur l'Américain-Aliemand, celie d'es-
pionsage. Aucune preuve raatérieile d'une
intelligence coupabie avec nos ennerais n'a
été découverte ff la charge de Swoboda si ca
ö'est qn'il a disaimnlé sa natioaalité d'Aiie-
soand, se disant sujet américain, Les rensei-
gnements diUaiiiés qu'ii a iournis ff son dé-
■onsear, M«Zévaès, s'iis étaisnt exact?, pour-
raient l'mnecenter.
D'après hii il est né ff San-Francisca d'un
pere américain dn nom d8 Swoboda. II le
perdit jeune et sa mère vécut avec un Alie-
raand instailé en Amérique du nom de
Schwiod. Longtemps on l'appela comme ce
dersier, et ce n'est que plustard qu'il reprit
son véritable état-civil.

2DI.MOTET EITHÏU2,r.4iiiI«fMiï.r.S-TMtto
I ■ dg!».

rHBlTHES_êCOllGEitTS
Grand- Thè(\Irtü
kes Ofterlé

La piêco que M. Ed. Ilarancourt a tirée du
fomah célèbre de M Resé Bazin, fut déja
représentéö sur notre scène. Eile faisait
partie de ce répertoire « d'avant-gnerro » qui
reprit soudsinerosnt nne vogue exception-
'aeile, comme si les actenrs et ie public
ivaient en le pressentiment des événements
gui aüaient se déronler qaelques mois plus
iard. Parmi d'antres oeuvres de même es¬
prit, de mênas tendance, les Oberlé appor-
iaient leur part d'émotion patriotique, invo¬
cation dn pays a'saciea demeuré si cher A Ia
fidéiHé de nos souvenirs.
Pièce de l' « avant guerre », en effet. Elle
porte sa date, rien que par la mentalité que
rauteur a prètéa a l'officier ailemand. Ce
lieutenant Von Farnow, aux sentiments hu-
aaanitaires, est one silhouette déjé disparae.
La tragédie que nous vivons, que nous
voyons vivre, an jour la jour, a présenté
sons son vrai jour la « Kulture » allemande,
et nous savons désorrnais ce qn'il last pen-
ger du militi'risrae prussien et de son « hn-
maniié » faconnée par iss théories infames
fle von Bern'hardi.
Ges réserves i'aites, Les Oberlé demeurent
Me oeuvre attachante, adroitemant adaptée
1 la scène, avec queique3 scènes da belie
venue oü passe le frisson dramatiqne.
La troupe Albert Charlier se contente
3'on ensemble homogène qui présente avec
ïdresse et conviction chaieureuse ces cinq
actus ardenu et vigoureux.
On a applaedi M. Bureau-Lindet dans Ie
t'óle de i'Oucle Uirich, qu'il a composé avec
inieiiigence et qn'il joue avec une expres¬
sion distingöée et digue ; M. Ilantefeuiile
(Joseph Oberlé), Mme Duberry (Monique),
Mile Liane Marsay (Odiie Basiian), M. Pau-
iais, un J vibrant de patriotisms, et M.

est tiré avec habileté du röle
ent déiicat de l'officieralie-

Lerévii,
partieuiiè
mand.

A.-H.

Colette Eaudoelie
L'impresaiio Gh. Baret nous aanonce rms
représentation de grand gala qui est dëüni-
tivernent üxée au Mardi 6 Joillet procliain.
Ou 'ionnara Colette Baudoche, ia piècs que
M. Pierre Frondaie a tirée dn roman célèbre
de M. Maurice Barrès, et Li Guerre en Pan-
Facte le plus joyeux qui ait été creó

pendant ia guerre.
M. Gh. Baret s'est assuré Ie concours de
Irois gro=sr-s vedettas : MM. de Féraudy, Paul
Mounet • GOipaux. G'est un trio tout a fait
Ixceptioo
Nous h drons sur celte intéressante
teprésentauuii.

Ua Coneert a galiit-Roth
Bien qua la mobilisation ait désorganisé
acs Sac.étés musicales, M. Laisaey, directeur
Ie i'llarmonie Maritime est parvenu a re-
«Histituer une pbaiange artistique des plus
jornplötes, trés homogène et possédant d'ex-
;elieats instrumentistes a tous ies pupitres.
fit il convient de louer cn Ia circonstance, le
bienveillant emprsssement des musicians
xppartenant d'ordinaire A d'autres groupe-
naonts, notamment les membres de l'ancien-
ae musique du bataillon des donanes, qui,
luivant l'extmpie de leur chef et sous-chefs,
sout venus prendre leur part dans ia réor-
ganisation de i'llarmonie Maritime et cons-
tituer ainsi un groupement trés heureuse-
ment composé pour le réel agrément de nos
concitoyens et de nos hótrs, comma aussi
pour le grand profit des infortunés qui doi-
vent béntficier des recettes que la Société
pourra réaliser.
Le concert donné l)i?r après-midi au
square Saint-Roch, au profit des blessés
miiitaires,a obtenuun completsuccès.

L'IIarmonie Maritime avait portó A son
programma de granc'es pages musicales
comme Déjanire , de Saint Srëns ; Ouverture
pathétique, de Evon ; ies Impressions d'Italie,
de Charpentier, qni ont permis d'apprécier
une excellente sonorité dans ies ensembles,
jointe A nne incessante recherche des
nnances
Une Idylle bre tonne, de Piilevestre, et Er-
win, de Meister, ont inis en valeur les gran-
des qualités, la virtuosité, le sentiment d'art
que i ossèdent les solistes hauboïstes et clari-
nettiste, auxquels Ie public a fait una ehaude
ovation.
Un trés grand snccès était également ré¬
servé A M. G. David, de rOpéra-Comique,
dont la belie voix de ténor a traduit d'excel-
lente fapon la Cavatine de Mireille et quel-
ques feuillets de Carmen. Le public l'a parti-
calièrement fêtéaprès Fintercrétation de Les
Poilus, composition de notre" concitoyen M.
Fiquet, qu'il a chantée avec un vibrant en¬
thousiasme.
Comnie d'asage, les hymnes nationaux
des Aiiiés figarsient au programme et ont
été écoutés par les assistants debout et têtes
découvertes. L'Hymne italien. exécntó sous
ia direction dn sous-cbef de FHarmonie, M.
Deiattre, a été tout spécialemeat apprécié
des auditeurs dont bien pen avaient eu jus-
qn'alors 1'occasion de Fecferidre.
En résumé, hsnreuse initiative et excel¬
lent réssllat artistique.

(lardiii dn Blrssê
CONCERT

Les fètes se saccèdeat dans ce pare char¬
mant de la rna dea Grmeanx oü nos blessés
recoivsnt l'accueii le plus sincère et ie pins
dévoué de ia part d 'organisations qui font
tout pour leur faire oubüer leurs misères.
Mais ces organisateurs reecontrent aussi des
concours gracioux et excellents de ia part
d'artistes empressés a mettre leur talent A la
disposition d une oeuvre aussi beüe.
Hier encore, un excellent programme avait
été composé et c'est devant une assemblée
de « poilus » qu'il s'est déronlé, leur mettant
au coear un pen da bonne gaité framjaise.
On appiandit M. Bryean qui exeelle A dé-
biter des scènes comiqnes de bon aioi telle
son Athmase Citrouilleau ; M. Eymas qni dit
fort bien la chansonnette sentimentaled'nne
voix au timbre agréabie et qni obtint un
franc snccès dans Ne riez pas des Amoureus ;
Mile Chapelle, charmante en s^s déclama-
tions tantót sévères et émonvantes, tantöt
fines et adroitement nuancées ; M. Renésens,
pour qni les romances de ma'eiot sont tou-
jours un gage de succès, II chante avec
beaHconp de goüt ia Lettre du Gobier et Notre-
Dame-Saint- Amour. M. Gaston Demongé dont
les paysanneries ont un accent dn terroir
tout A fait naturel et font rire anx Isrmes ;
M. Gasse, un excellent baryton qni chante
Le Clocheteur de Nuit avec nne juste obser¬
vation de Ia nuance ; M. Séverin Lair,
désopilant dan3 !e genre Dranem et dont Ie
snccès est tonjours assnré par Ia fantaisie
Tara-Taratataire; M. de Ghantpioup.un ténor
léger qui dètailia l'air de Paillasse avec une
belle émotioa sincère ; Mme Tournié Herb,
déiicieuse soprano, qui s'attaqna aon sans
succès au grand air de Louise, elle dit aussi
avec finesse une boutade ö i'adrcsse de Fraa-
C-Ois-Joseph. Enfin, MM. Ey.maf et Bryeau,
les Féiibres autrement dit, recaeiflirent
tous les suffrages en interprétant La Cin-
quantaine, scène au plus bant point amu¬
sante, oü ils metteat le meilienr de leur
talent.
N'oublisns pas de féiiciter M. Vanypre qui
fat pour tons ces artistes un excellent pia-
siste-aecompaguatear.
La matinee s'est terminée par un acte pa¬
triotique fort bien venn, Le Lwre d'0>\ de
M. Gaston Deuiongé, oü i'auteur tenait l'un
des principsux róles. II associa A son snccès
Mile Chapelle, Yvonne Derrey et Mlla X. . .
Cette scène avait agité les sentiments pa-
triotiques de Ia salie et les spectateurs vi-
brèrent une fois encore A l'exécution de la
Marseillaise.

f$Qmmuaïg&tiotts|tai
Objeta trouvès. — Voicl Ia iiste des objets
trouvés sur ta voie publique et déelarés sa Com¬
missariat central de police, du 20 au 27 juin
1918 :
Une raonlre. — Un perroquet. — Bes billets de
banque. — Un bracelet.— Un cerlificat de déléga-
tion de traitement.— Des porte-monnsie. — Ua
sae contenant du lisge. — Un paquet eontcnant
des cahiers et de la couture. — Un mouchoir. —
Bes clefs.— Un livret de famiile.

§üllêHndss (Modétés
Société MatBeile de Prèvoyanee des Em¬
ployés de f'oaiaerce au siège social, 8, rue
Caligny. — Télêphana n° 220.
La Société se charge de procurer a MM.les Négo-
ciants.Banqulers et Courtiers. les employés divers
dont iis aur&ieat besein daas ieiirs bureaux.
Le ohet du servies sa tient tous les jours, a Ia
Bourse, de midi a midi et demi, i Ia disposition
des soeióiaires sans emploi.""1111■....
§ulteün dssSpoxis

Résuliats du öi-

Lejeune, Arnoult, Geo. Gossc-

Afhlétlsnic
Patronage Laïgue llavrats. —
manche 27 juin ;
00 mètres.
lin.
400 mètres. — Lejeune, Geo Gosselin, Thou-
ronde.
800 mètres. — Duval, Leonardy. A. Laury.
Poids. — Lejeune, Arnoult, A. Laury.
Saut en longueur sans élsh.— Lejeune, A. Lau¬
ry, L. Brosse.
Saut en hauteur avec élan. — Duval, L. Brosse
et Gosselin.

TRIBLJNAUX
ConseildeGuerrepsmauent

de la 3' region de corps d'armée, scant
A itonca

Audience du 25 Juin

Présidence de M. le Colonel Estrabon, dn
116° régiment d'infanterie.

Le soldat Georges Jules Sandret, du 129"
régiment d'infanterie, incuipó d'abandon de
poFie snr un terriioire en état de guerre, a
été reconnu coupabie et condamné A deux
ans 3e prison.
Le soldat réserviste Antoiae Rafïaelli, dn
329e régiment d'infanterie, inculpé d'aban¬
don de poste sur on terriioire en état de
gnerre, a été rocouau coupabie et condamné
Aqnatre ans de prison.
Le soldat Charles Louis Brament, dn 39"
régiment d'infanterie, incnlpé d'ivresse, a
été reconnu coupabie et condamné A deux
mois de prison.
Défensenrs" : M® Le Crosnier pour Raf¬
ïaelli ; soldat Gailioael pour les autre3 incul-
pés.
Commisssire du gouvernement : M. Ie lieu¬
tenant de la Brousse.

UNEBONNEIDÉÉ
C'est la creation du Barii de trente litres
ponr la vente directe du lien de production
des vins rouges et blancs, les plus rares de M.
Cl. Salgneg, i Narbonne (Aude^.
DemandiZ-iuisa noticeexplicative

BiBLlOQRAPHIE
In Revue HebdewiadaiFe
Sommaire du numéro du 26 Juin

Partis littérairs. — Henri Joly, da l'Aeadémie des
sciences morales et politique^. La Prix religieuss.
— Ih nri Bordeaux : La Jsmess", nouvelle 11). —
Eaquèie de Ia « Revue Hebdomadaire » : Charles
Dupuis : Les lendemains de la guerre. — III be U
condition des étrangers en France. — Charles de
La Roncière : Les Franc, ais dans le cmur de I'Amé¬
rique. — Etio Dautrin : « Pus réqUnt- nta re I i>—
Daws la t-anchée. — Jean-Msrie ChsiHense : Af«i.
E". Weeore.— Un Francais d'oiitre-froatières : La
Guerre vue de ïèlranger. — Vn jngement d'un en¬
quêteur neutre sur une enquête francais? . —Renë
Moulin ; VOpinion a Vilrmger. — Général Hum¬
bel : Les Événements militair es de la s-mame.
L'intervenlion itaiienne tt l'attitude de la Rou-
manie jugées par un Roumain. — La bstailie de
1Artois
Peirtts Ulustrés. — L'Instantané, partie illuslrée
de la Revue Hebdomadaire, tiré chaque sematne
sur papier glaeé, peut être relié a part a la fin
de I'année. II forme deux volumes de 309 pages.

EMÖKiüBSEÊuIONALE
Gravüle-Sainte-Honorine

Allocations aux Families. — Les allocations aux
families néeessileuses, dont Findispeosable sou¬
tien est mobilise, seroot payées, pour la période
du 16 juin au 1" juiilet. la vcsdredi 2 juillet. a
7 beures, Salie dés Fêtes, dans l'ordre des cerlili-
cats d'admission, de 1 A 1,900 le matin el de 1.901
a la fin le soir.
Etat Cisit. — Naissances. — Du 11 juin : Marthe
Lefebvre, ruo des ahantiers, 41. — Du 12 : Robert
Bimont, impasse Yic — Du 14 : Giiberte Thuil-
lier, fort de Frileuse. — Du IS : Aimée Thomas,
avenue Félix-Faure, 1 ; Alphonsine Gouteux. rue
du Bois-au-Coq. 2 5 —Du 16 : Clémenee Lambert,
boulevard Sadi-Cnrnot ; Raymond Brière. rue de la
Yallée, 44 ; Eugène Denoyers, rue l'. aieur, 14 ;
Léon Alleaume, rue Caasbrosne, 22. — Du 17 ;
René Marie, rue du Bois-su-Coq, 55 ; Louise Le-
sueur, rue d'Etretat, 181. — Du 18 : Paulette Eude-
line. rae d'Etretat, 6. — Du 19 : Odette Fioch, rue
de la Vaüée. impasse Réal. — Du 21 : Raymond
Grandssrre. rue du Pbare, 19; Le Brun, rue Pierre-
Dumont prolongée.
Dicés. —Du 13 juin : Lucien Lecras, 4 ans, ruo
Ad.-Agasse, 37. — Du 15 : Jacques Muller. 81 ans,
rue de la Yallée, 42. — Du 17 : René Thomas,
2 ans, rue Crillon, 19 ; Aglaé Bourgeais, 30 ans,
rue Ad.-Agasse, 37 ; Jean Guinard, 21 ans, enclave
de l'Abbaye. — Du 19 : Augusta Grenier, 69 ans,
rue du Bois-au-Coq, 220. — Du 22 : Louis Viau-
dier, 66 ans, route Nationale, 190.

lftonUviilier8
Etat civil . —Naissances. — Du 20 juin: Benise-
Ilenriette Brede!, 10. rue Michel.—Dn 21 : jeanae-
Blancke Millet, rue Vattelière.
Promesses de muriages. — Georges -Manus Ri-
ford, lourneur, et Madeleine-Noémie Avenel,
lanchisseuse ; 1sidore-Mareel Roucau, journa-
lier, el Suzanne-Marthe Legras.
Dèiès.— Du 18 jufa : Eup:,rosine Bred 1, épou-
se Alleaume, 68 ans, sans professi-n, route <i!E-
pouville. — Du 22 : Marie-Marguerite B'paume,
épouse Deiahaiie, 35 sas, saas profession, ha-
meau de Gournay. — Du 2i : France-Marie-Ju-
iiense Melandaia, 2 ans, rue Faubourg-Assiquet.
TranseripUmts de décè.f.— Henri- Victor-Adolphe
Ducaslel, déeédé a Pontavert le 15 avril 1915 ;
Eugène-Alphonse Cherfils, décédé a Aubigny-en-
Artoi3 le 13 mai 1915.

Fonfalne-ls-Mailet
Conseilmunicipal. — Les membres du Conseil
municioa! réums mercredi 23 juin, a six heures
du soir, ont déiibéré snr les affaires suivantes :
!• Les comptes pt budgets du Bureau de bien-
faisance ont été approuvés.
2' Le compte administratie 1914, présenté ps?
M. Paillette, msire, approuvé également ainsi que
Ie projet de budget das chemins vicinaux pour
1916. Le budget suDpiémentsire 1918 et prirailif
1916ont été dressés et diverses impositions votcss.
3«Un arrêté fixant niomentanément le prix du
pais a i fr. 23 les 3 kilos a éié soumis a l'appro-
balion du Conseil municipal.
4»La disi-ibution des prix a élé supprimée cette
année en raison des circonstances. Une somme
de 25 francs sera prélevée sur le cbiffre portè an
budget pour réeompenser ies premiers éleves de
chaque ciasse et le'reste employé a subyention-
per des eeuvres miiitaires.
Jour nés de l'Orph.siinat des Armies. — M.
Paillette, maire, avec le concours de M. Gode-
froy, instiiuteur, de Mme Mesail. iestitutrice et
de plusieurs jeunes filles dévouées, a orgsnisé le
20 juin dsns la eomrauce, la Journée de l'Orphe-
lirat des Armées.
En oft'rjnt des drapeaux et des insignes, les
jeunes quêteuses ont recueilli la somme de
107 fr. 85.
La souscription des élèves de nos écoles com-
munaies a produit ceile de 10 francs.
Le total H7 fr. 85 sera versé dsns la caisse des
orpheilEs da la guerre.

Sa!nt-Eus!ache-!a-Forêt
Conseil munlelpel. — Les membres du Consejl
municipal se sont réums soos Ia présidence de
M. Pascal Berthelot, maire.
Du compte rendu da M. Pierre, receveur muni¬
cipal, ii résulte que (es receites'ponr l'exe'ciee
191x se sont élevées a la somme de 42,100 fr. 04,
ct les dépenses a to 957 fr. 71, soit un exeódent
de recettes de 1,242 fr. 33.
Le résullat délhiitif de 1913 ayant présenté un
exeéiient de recettes de 2,080 fr. 40, i'exercice
IS' 4 est en recette» de 3,931 fr. 73.
Brglemest définiiif du budget, de 1914. — Re-
eet les de loute nature, 14.889 fr. 44.; dépenses,
19,957 fr. 71, soit un excédent définitif è. reporter
aux recettes budgétaires 1915, de 3.931 fr. 73. Tou-
tes les operations de. i'exercice 1914sont déelaréea
closes et les crédils «nnulés.
— Considéranl que ceriaincs dépenses ont dé-
passé ies credits siloués. le Conseii vote ies sup¬
plements do crédils nécessaires (contingent des
enfants sssisiés ct contingents poor aüésés.
— Le CoBsril, considérant également qu'il est
de loute nécessité de veilier au boa enlretien dos
chemins vicinaux. decide que le reiiauat do I'exer¬
cice 1914, de 1.464 fr. 45, S'.ra inscrit au chapiire
du budget additioneel.
— Une remarque, concernant une insuffisance
de 497 fr. 65. ayent élé faite 8ii Conseil au sujet
de désafff elation sux chemins ruraux, les mrtn-
bres de ceUc Assemblée, considérant quo im¬
position des chemins est le seul crédit sur le-
quel peut s'opérer Ie prélèvement de celte som¬
me, décident de réduire ce crédit de 907 fr. 22 a
709 ff. 55.
— Les personnes proposées nar Ie Bureau de
Bienfaisaoce a l'assistance médieale gratuite,
sont admises, el le Conseil accueilie favarable-
ment uuaire demandes de vieillards, infivmes et
scurables. II fait droit également a Irois de-
rnr.odes complómentaires pour families rtom-
breuses.

Criquelof-i'Esneval
Médaille d'Honneur du Traoail. — M.Vstiement,
maue, vient de remettro a M.Andfó Yimbert ia
médaille d'booneur du travail qui !u: a élé décer-
née par ie gouvernement de la République en re¬
compense de ses longs et loyaux services cotarce
clerc de notaire (pius de 46 ans dans la ruéme
étude), et ie dip!öm>-destiró a perpétuer parmi ies
siensie souvenir de celte distinction rappeiant ses
vertus civiques el sa conduite pariiculièrement
honorable.
M. Vimbert est assurément Ie doyen des elercs
do notsire de la région Nous nons joignons a ses
coüègues et ami» pour lui adresser nos chaieu-
reuses felicitations.
La Basoche, association professionnelle et ami¬
cale des eieres de notaire et d'avoués de France
et d'Aigcrie, a, dans soa dernier numéro, annoncé
cette promotion en ces termes :
M. le ministre du travail vient do décerner &
notre camarade André Vimbèrt; principal clerc
de notaire a Criquetot-l'Esnev*l. ia médaille
d'honneur du travail, en récocspf-nse de ses bons
et dévoués services a l'étude de M»Layet, notaire.
et prédécesseurs, a laquelte il est attaché depuis
plus de 46 ans.
» Nous rappeions que notre camarade est éga¬
lement médaille do la Basocbe. »

Bolbec
Chatnbre de Commerce. — Comple-rendu de Ia
demière séance, présidé8 par M. Georges Le-
maiire :
La Chambre procédé a Ia vérification du compte
des recettes et des dêpeuses de i'exercice ?944,
présenté psr M. Jules Passas, secrétaire- trésofier
r-t du projet de budget pour 1916. Ces compte et
budget sont approuvés a l'uacnimité.
M.J. Passas" informe ses collègues qu'il se voit
dans i'obtigatioa de résigaer ses fonctions de

secrétaire-trósorier, fonctions qn'il exerco denuis
Ia créatkm de la Cbtambre. en 1389.
Le Président exprime a M. J. Passas ses regrets
et il le remercie dn zèle et du dévouemenl avec
lesquels il a rempü les fonctions de seerélaire-
trésoner pendant de si tongues année'.
Le président invite ensuite les membres da la
chambre a prccéder è l'étection d'un vice-nrési-
en remplacement de M. Emile Lemaislre,

décédé, et d un secrétaire-trésorier pour remDia-
cer M. Passas.
M. Jules Passa3 est élu vice-président : M. Jules
Baudin est nommé secrétaire-trésorier.
A propos de Foctroi au Japon du tarif minimum
douanier sur ies merchandises japonaises impor
tées ea Indo -Chine, M.Georges Lemaitre, prési¬
dent, présente nn rapport circonslancié don! voi-
Ct les conclusions ;
* La Chambre,
» Considérant quo l'octroiau Japon du tarif mi¬
nimum aurait pour consequence de supprimer
compiètement l'iraportation des tissus francais en
Isdo-Cnine ;
» Considérant que 1'sppLication de celte mesnre
causerait un préjudice énorme a l'industrle textile
l'rancaise, sans avantages, en retoar, pour la mè-
tropoie ;
» Considérant que le déveïoppement de l'expor-
talion est un des facteurs essenlieis de l'exten-
sion et da !a prospérité de cette industrie el que
toute mesure de nature A restreindre ses débou-
chés doit être proscrite ;
» Proteste énergiquesaent contro le projet d'cc-
troi du tarif minimum aux merchandises impor-
tées en Indo-Chine par lo Japon, s'étoune que des
pourparlers aient pti être engsgés avec le gouver¬
nement japonais a ce sujet et s'éiève, une fois de
plus, contre loute modification abusive apportée
au tarif douanier cotonial.
» La Chambre adopts ce rapport, Ie convertit
ea deliberation et dit que copie en sera adressée
aux ministre dn commerce, des 8Êfaires étrangè-
res et des colonies. »
— Le président communique ensuite a la Cham¬
bre le questionnaire suivant, relatif a la repres¬
sion de J'alcooiisme, aui lui a été sdressé par
l'Uaion des Synöicats patronaux des industries
textiles de France, et les renseignements qu it a
pu obtepir a ce sujet :
(A)Quelle est Ia population industrielle (em¬
ployés et ouvriers. hommes el femmesi de votre
circonscription, cbiffre de 2913 ?—Boibec et Lille-
bonne, 7,090 (Botbee, 4.925 : Liüebonne, 2,465:.
(B Dans ce chiffre, quelle est apcroximative'
ment Ia proportion des enfsnts des deux sexes
jusqu'a 18 ans, lesquels en général, ne consom
ment pas sensiblement d'alcooi ? Environ t8 0/Ö
(Ci Saiaire moyen approximstif par journée de
travail (ouvriers, hommes, femmea et enfants) 1
Environ 3 fr. 50 a 4 francs.
(D)Consommation moyenne (en litres) d'alcooi
pur par habitant, taxe pendant l'sncée 1043.d'a¬
près les statistiques de la régie ? Pour Boibec
viUe seulement), la consommstion d'alcooi pur,
on 1913, s'est élevèe a 12 litres 34 par habiiant,
soit a 46°. degré moyen dc l'alcool consommé,
30 litres 83 psr tële (population, 11,080 habitants)
Lillebonne (vitte seutement), consommation par
habitant en 1913en alcoo! pur, 15 litres 46, soit
a 40°, 38 litres 65 oar tête (population 3,6(8 habi¬
tants), ebiffres fournis par ia régje.
iE) Bans cette consommation, quelle peut ét te,
approximativement, ia proportion consommée
dsns Iss débits, e'est-s-dire psr petits verres 1
25 0 0 slcool consommé, sur place, 63 0/0 a em-
porter, <00/0 aeheté en gros.
(F) Prix moyen, au litre, de i'eau-de-vie ordi¬
naire 2 fr.
(G)Quelle est enfin, trés acproximativement, la
consummation moyenne, iBconnne de Ia régie
(bouiileurs de cru) qu'il coavient d'siouler aux
ch'ffres taxes ? La consommation d\.,cooi pur,
incmnue de Ia régie (bouiileurs de cru) peut être
éVfJuée, trés approximativement, pour le canton
de Lillebo ne, a 35 hectolitres pour I'année 4913.
Nous n'svons pu ohtenir aucun renseigaement
conceraant le canton do Boibec.
— La Chambre renvoie a ia Gommission des
douane» i'examea de Ia question de la revision
des tarifs douaniers des pays da l'Europe cen¬
trale.

Fécamp
La Croix de guerre. —M. Georges Joly, 24 ans,
habilant rue Georges-Cuvier, cbsrpentier do na-
vires chez Mme Vve A. Capon ?.t fils, soldat dans
un régiment du génie oü il est onvrier on fer et
maitrecyciiste, vient de reeevoir la croix de
guerre qui lui a été remise par un général.
En travaitlant a faire un pont a deux cents mè¬
tres des allemaads, it a eu l'occasion de satsver
cinq de ses eamarades qui aliaient se noyer. li
est en outre proposé de ce chef pour Ia médaille
de sauvetage.
Concert au profit des prisennisrs do guerre.— Le
ditaanehe 4 juiilet, en mstinée, aura iieu au casi¬
no. un concert a i'intentioir des blessés des bèpi-
lanx de Fécamp et su profit da la souscription ou-
verte s Ia mairte pour les envois aux prisonniers
fécampais nécessiteux Deux artistes parisiens
prê^ront leur gracieux concours, ainsi qua plu¬
sieurs amateurs de Fécamp. II y aura une parlie
einémalographique coasacrée a Ia guerre.
i'r/s de oharbec. — Neuf personnes viennent
d'être a nour- 'U l'ob]"t de procès-verbaux de la
part de ia police locaio, a la suite de vols de cbar-
bon sur ies quals ou do recel chcz eux, de com-
buslible d'origine frauduleuse.

Fécamp
Ereoet élémentairs. —Parmi les aspirantes re¬
curs aux examens dn brevet élémentaire qui ont
eu lieu devant ia Commission de Rouen signa¬
lens Miles Amour, Boulard, Dumont, Paon et
Predseil, de Fécamp.
Manifestation de sympnttil».— LaSociélé de gym-
nastique Bois-Rosé a offert nn service d'orfévrerie
a son président, M. le tieutenaat Agostini, ancien
porte-arapean du 129»,réeemmeot déeoré de la
Légion d'honneur e.t actneilemeat en convales-
ceuee. Ce service lui a élé femis a la Mairie, en
présence do la Société réunie, par M. Paul Lhono-
ré, conseüier municipal, président honoraire, qni
a prononcé une alioculion patriotique.
MM.A. Gonstantin, président de la Fédéralion
e»uchoise des socifttés de préparaiion militaire ;
Dugfé, rasire ; capitsine M. Servsin, commandant
d'armes ; Petit fiis. chef des tambours et elairoBS
do Bort-Uosé, out égsiemoDt pris la parole et ïe
lieutenant Agostini, Irè» ému, leur a répondu
po r !c-sremereier tous de cette Hiarque de sym¬
pathie qui l'a teuché au cceur.
Scène de quartier. — Uae violente discussion a
éciale un (ie ces derniers soirs, dans h rae de
l'Höpital, enlro M. Frébourg, cordonnier, et Mme
Fcéltourg, d'une part, et Mme Sailiot, journaiicre,
el trois jeunes gens, Charles Langevin, 16 ans,
Mr-reel Dubosc, 44 ans, et Maurice Fanet. t7 ans.
Mme Sailiot a grossièrement injurié M. et Mme
Frébourg el les jeunes gens ont fait tout un sab¬
bat devant leur porte. M. Frébourg leur a je té des
pierres qu'ils ont ramsssées et jetées a leur tour
dans Ia porte de Ia maison. Le Icndemain matio.
M, Frébourg a porté plainte. Les intéressé» ont
rrconru les faits. Touïefois, Maurice Fanet dit
qn'il n'a heurté la porte d8 M. Frébourg qu'avec
le bout de sa ligne A pêcher, et non avec des
caütoux.
Per,cès-verbal leur a été dressé a tous les
quatre.
Acte de prebité. — M. Lonis-Arsène Lemesle,
demeurast rue Froide, 10, a Iror.vö le 23 courant,
sur le quüi Sadi-Csrnot, un billet de banque de
400 francs qu'il s'est empressé de remettre a son
proprié-taire*.
Jawnée d-s Orphelins de ta guerre. —M. Ie maire
de Fecamp, après avis du Conseil municipal, a
décidê quo la quête qui doit être faite au profit
des orphelins de ia guerre, aura lieu le 14juillet
prochain.

Teurvil!e-!cs-!fs
Accident dit traoail. — M. Francois Caveiier, 53
ans, habitant cette commune, employé cbez MM
Lesueur ct I'imont, marebands de bières et d'eaux
gazeusês, 68, rue des Prés, a Fécamp, se ircuvait,
mercredi, aux Grandes-Dniies. quand ia roue de
Ia voiturry qu'il condulsait lui est passée sur le
pied droit, lui faissnt de fortes contusions. II a
dff cesser son iravail pour dix jours ct recevoir
los soins d'un médecin. le docteur Dalen<;.0D,de
Fécïmp.

CALVADOS

Saini-Michel-de-Livet
Un asscssinat. — Deux arrestations. — Un crime
a été commis a Ssint-Michei-de-Livet, petite com¬
mune du canton Livarot. Un cultivateur, nommé
Georges-ltené Loroux, 47 ans, a été retiré d'une
roare siluée dans Ia cour de son habitation. 11
portait a la région temporale gauche deux traces
de coups qui paraissent avoir été produits par
une scrpe.
Le parquet de Lisieux s'est rendu aussilèt sur
Ia propriêté pour entendre les époux Soyer, la
filie et le gendre de Leroux, avec lequcl iis vi-
vaient en msuvaise intelligence. Soyer était, a
l'entendre, parti a Vitnoufiers, (orsque sa femme
apercut son péro qui se déhattait sur i'eau. Eile
ne put parveuir A_ie retiier et Fempêcher de se
noyer.

n
. explications que tous deux fournireat a la
justice pararenjt suspectes, au point que leur
arrestation fut décidée sur-le-champ, malgrö leurs
dénégaiions. Au dernier moment, la femme Sover
est entróe daas Ia voie des aveux.
. C'est son mari, a-t-clle déclarê, qui, après avoir
a demi assommé son pèrc, l'aurait tralné jusqu'ais m""''

LePETITHAVREenVoyage
Dans le but de faoiliter A ceux do nos lecteurs
qui sont appeiés k s'absonter du Havre, soit
pour leurs affaires, soit par agrément, la lecture
jourr.aliore du APetH JUmofe, ncus avons
décidé de oreer un service a'abonnements iem-
poraires.
Petit, BSavs-e leur sera régtilière-

ment envoyé par la poste, a I'adresse qu'ils nous
donnaront dans leur demande laquelle devra
être aocomoagnée de iimbres-poste ou d'un
mandat représentant le montant des journaux
que nos lecteurs désirent recevoir a raison de
1 if. .50 par mois pour la Seine-lnférieure et
les départements limitrophes et 2 ivuttea
pour les sutres départements.

ÉTATCIYILDUHAYRE
NAISSANCES

Du. 27 juin. — Fernand LAVIALE, rue Saiat-
Jacques, 17 ; Marie LELOUET, ruo Bayard, 7 ;
Giiberte LECQ1NTE,rue F.-Ssntallier, 16.

Le plus Grand Choix

TISSANDIER
3, Bd de Strasbourg itél.03)
VOITURE8 dep. 47 fr.
Bicyctet tes ' ' Tourist»" ten l
entièvement équipèes d

PROMESSES DE MAR1AGES
E»URJL,HCA.TrSOJWS

IJre « Le Petit Havre » cl'hier

A Uffiprimerie da Jsuimaï LE HAVRE
35, RUS YONTEKELLS

LETTRES DE MARIAGE
Biilcts <Io Naissance

0EÜÊ8
Du 27 juin. — Raebel COVEMAEKER, 3 ans,
rue Lavoisier, 12 ; Francis DELAGE. 8 mois, cours
de la République, 59 ; Taulette DUC01NG,9 mois.
rue J.-J. -Rousseau, 45 ; Clovis-Francois LE-
MEILLE, 45 ans, menuisïer, rue Bszan, U ; Char¬
lotte MILLET, épousa CHEVALIER, 28 ans, sans
profession, rue de Neustrie, 42 ; Gabrielle GODIN,
18aas, sans profession, rue Thiars, 59.

MILITAIRE
Emmanuel BjLANÈS, 35 sns, soldat au 3° zoua¬
ves, fcópital rue Massillon.

©pécialité de Deuil
A L'ORPHELINE, 13-15, rue Thiers
Deuil eempiet en 12 beares

Sur demandc,ubo persoaneinifiie au aeuil porte h
choisli'a domieilo
TELEPHONE 93

% Imprmerie du Journal &SI SA WMJB $
$ S, RSE yeKTBSSLLE.3S

f LETTRES DE DÉCÈS
Basvi* 8 bu«a la Saus

Société de SeeoursMulttclsdes Employéset Ouvriers
des Do»ks—Entrepotsdu Havre

MM. les sociétaires sont priés d'assisler au
service funèbre de
Monsieur Auguste COTTARDt

Membre actif
Mort <?uChamp d üenneur !e 20 Mai

aui aura iicu Ie mardi 29 juin courant, a huit
heures du matin, en l'église Sainte-Anne.

Le Président : a. viguerard

Yous êtes prié de bien vouloir assister aux
convoi, service et inhumation de
Mademoiselle Marie ROGER

décédée le 25 juin 1915, a i age de 78 ans, en
•■ondomiöiio, 20. ruo de Féeamp, munie des
sacrements de l'Egiise
Qui auront Keu te lundi 28 courant, a neuf
heures trois quarts du matin, en FégiiseSsini-
j 'Sepb, sa paroisso.
Oa se réunira é l'Egiise.

Flitslies?§5?ismi i8s;aAsei
De Ia psrl de :
M''' LE BRUMABT ; M. A-B. R0BEBet ses
Enfants-.ffi*' YenosOLIER; M et M*' OLIERet
leurs Enfants,sescousins et cousines, et ses
Amis.
Suivant la voionté de la défunte, on est prié
de n'envoyer ni flears r.i couronnes.
II ne sera pas envoyé de lettres d'in-
vitation. le présent avis en tenant lieu.

'~27.28~

ous êtes prié de bien vouloir assister a |
Finhum&tion de
Monsieur Louis-Augusfe PATRY
décédé le vendredi 23 juin 4915, a l'age de
«3 ans. en son domicile, 34, quai du Mesnil,
La-Vorenne-Saint-IIiiaire :Seine).
Réunion au cimctièro de Saiate-Adresse, le
mardi 29 juin, a dlx heures du matin.
Ds ls part de :

M" A PATRY.ss veuve ;
M. et IJ" MauricePATRY;
M. RaymondPATRY:
ces fi.s pi hftiie-fiüe ;
M Pierre PATRY.son petit-fils ;
bi" AUZQU,«afiplle-mère;
M. et IE" BRICH0H. s«s beau-frère et soeur ;
Res Families BRICHON, MAUGER, VÉROti.
AUZOU. VEtiANT,MOtiFORT, VEHEL, et les
Amis,

Havre, Ie 28 juin 5915.
II ne sera pas envoyé de lettres d'in-
vitation, lo présent avis en tenant lien

Met M" Henri COMOUT',
M"' HenriettaCOMONT;
M. Jules SOiSSEE;
M et M" F>rmmd SENSE;
M. Meren SENSE-
M" Slmonne SEN&Ê;
Mu' BEFETEL;
M" ttFHAHOsi essFilles:
JiauAui^ ^AN0URY' BUCKLEY,B0SWAB,
~M" OUS0ION, les Amis,
Ont la douleurde vous faire part de Ia perie
crueile qu'iis viennent d'êprouver cn Ia per¬
soane de *

MadameVeuve P. COMONT
née Henrietta BOISSÉE

leur mère, grsad'mère, soeur, tante, cousine,
parente et amie, décédée le samcdl 24 juin, a
9 h. 45 du matiu. dans sa 64» année, munte
des sacrements de l'Egiise.
Et vous prie&t de bien vouloir assister A ses
convoi, service et inhumation qui auront
iieu Ie lundi 28 courant, a neuf heures trés
précises, en i'égUse Notre-Danse.
On se réunira au domicile morluaire, 104,
boulevard de Strasbourg.
It ne sera pas envoyé de lettres d'invita-
tion, le présent avis en tenant Jieu.

M" peuoeFranpoisHAËTS; IE»« osuoeMar¬
tin HAETS\ M. et M" Jean HAËTS; éi. et M"
Fernand HAËTS ; MM. Louis, Marcel, Yeos
' M DEBRISet sasEntsnis. LesFamilies
FIQUET,FAUVEL,HACOURTet SiSiON,
Oct la douleur de vous faire part de ia perte
crueile qu'üs viennent d'êprouver en la per¬
sonae de
Monsieur Frangols RAËTS

leur époux. fils, frère. beau-frère, neveu et
cousia, décédé le 26 juin 4915,8 onze heures
du matin, daas sa 4o° année, muni des ss-
cremenls de l'église.
Et vous prient de vouloir bien assister a ses
convoi, service et inhumation, qui auront lieu
le 29 juin courant, a trois heures trois quarts
dn soir, a l'Höpital Pasteur.

Pric?,Dienpeur le repes desen Ante i
II ne ssra pas envoyé de lelires d'invi-
tation, le présent avis ea tenant tien.

M. Beerges CHARLETet sesEnfsnts:
M. si fj" Xaohr CHARLET;
M et M" B. CHARLETet leur Fiis ;
Les eutrss membres do la Famiile et les Amis.
Remcrcient ies personnes qui ont bien vou-
iu assister aux convoi, service et inhuma¬
tion do
MadameVeuve CHARLET
nés Armandine de GUYENRO

M. et M" Joachim B3UTELEUX,ia familie ti
. les smis remercient les personnes qui ont bien
voulu assister aux convoi, service el inhu¬
mation de

MadamsVeuveViefarins8RÉ8EAUVAL

Les tamilies FOUQUET.NOT/AS LEBOUCHEH,
GARHiER.RAULT, BESHAYES,HERNY,SIMON,
GRAJNVILLE,LERBY, ies parents et les anu's
remercient ies personnes qui ont bien vouiu
assister aux convoi, service et inhumation de |
Madame Veuve Eugénls NOTIAS

Née FOUQUET

+AGhctezT!M,lilEÖR&IX-R6SJSE1
iOc. afffanchissemeat,5 c. fourlesblessés.

IN VENTE
ÖSËIlil BfiTSSSIit E'esgEISSép-ssitïlfis

PJiMll1)1SERVICE
des Chemins de Fer de l'ETAT
EtaMI an AA AvrU 1915

Pour répondre k la demande d'un j
| grand nombre de nos Lecteurs, nous l
tenons k lour disposition, sur beau j
! papier, le tableau complet des horsires \
du Chemin da fer, service établl au
11 Avril 1915.

Pris : lO centimes

CompagnieHormands
DK NAVIGATION A VAPKUR

antra
LE HAVRE,K0HFLEUR,TROUVILLEET CAEH

par les beaux steamers
Augustin-Normand, Gazelle, Hirondeile, La-Dives,
La-Teuques, Rapitie, Treuville, Deauville
La-Hève, Ville-de-Caen, Gastar
Vilte-d'Jsigny

Juin EAVRR KDMSXEBR

Lnndi 28 7 30 il 45 8 45 12 30 - -
Mardi 29 8 15 12 — ™ - 9 30 13 15

Mercredi . . 30 9 - 13 - 10 15 14 15

Juin HAVRX newius

7 45 •17 - 9 45 '18 30

'7 15 •i7 - *9 30 '18 30

Mercredi.. 30 •7 30 •17 — '9 30 •iS 3» --

Juin HAVRE CAKN

Lundi 2S
Mardi 29
'Jercredl . . 30

8 30
9 15
to --

_ _
8 45
8 45
» 45

Pour TROUVILLE,les heures prècédêes d'un aat§-
ilsuee ('), indiquent les depart! poor ou da U Jetêa-
Promenade.
En cas da maavaia temps les départs panvant Sirs
supprtmés.

M. et M" ArmandLEBLANC,ses enfants ;
La Famiile et les Amis,
Ont ia douleur do vous faire part de la
perte crueile qu'ils viennent d'êprouver en la
personae de
Monsieur Léon-Augusie LEBLANC
Agent-vcyer honoraire d'arrotul ssement

Officier d'Académie
décédé le 27 juin 4913, dans sa 59»année.
Le corps sera conduit directement a la gare
pour être transporlé a Boisguiilaume,
Réunion a la gare du Havre, rue Magellan,
le mr.rtli 29 courant, a quaire heuros du soir.
L'inhumation aura lieu au cimelière (ie Bois
guiliaume le mercredi 30 courant, a dix heures
du raafin.
Réunion au cimeiière a dix heures.
Vu les circonstances actuelles. il D®
sera pas envoyé de lettres d'invitation
le présent avis en tenant iieu.

AI.Ü9

NOUVELLES MARITIMES
Le st. fr. Vtlle-de-Marseille, ven. du Havre, etc.,
est arr. a Bordeaux, 1&24juin.
Le st. fr. blont-Ventoux, ven. de Nantas, est arr.
a Bordeaux ie 25 juin
Le st. fr. Cantenae, ven. de Dieppe, est arr. s
Grimsby le 23 jufn.
Le st. fr. Lcuisiane, ven. du Havre, est arr. i
Nevv-Orleans le 24 juin.

Alarggi'apho du SS «fuln

flEINE MER |

BASSEMES
Lever dn Soleil..
Couc da Soleil..
Lev.(l-la Lune. .
Cou de la Lune..

9 h. 31
24 h. 56
a( 5 h.

( 47 h.
4li -
20 tl S
21 li 38
4 ll 57

P.L.
D.Q
NI,
P.Q

Hauteur 7 » 63
» 7 » 7S
» 1 » 05
» 4 » 40
27 juin h 4 ll 3Ï
4 jUill. i. «Il 3
12 - A 9 ll 49
19 - a. 21 ll 18

JP&èft «Ilff. SSLSk

Juin Naviraa Eatrês een. O»
26 st. fr. La-Nies, Vanypre Tronvillf
27 st ang. Frinton Neyv-Orlean<
— s'. ang. KtlÓkle .Btbis BUücj
— st. nonv. b'ngir.tun. Bacbe. Rotterdacg
— st. ang. Ralóo, M. Bride .....Newport
— it. ang. ümtme, Hoit
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MAISONFRANQAISE
MarcelBROCHEI AUCUN E DOULEUR NE RESISTE

| Plus de Migraines, plus de Maux de tête, plus de Névralgies
Vou8 qui SoufFrez, N'hésitez pas :

PRENEZ UN CACHET « KARL »
§I,e Cachet KARL, prodUiit

francais est un calmaat infaillible
de l'élément douleur, quelle qu'en soit la

Migraines, Névralgies, Manx de tête, Maux de
dents. Rkumatismes, Fièvre, Courbatures, Grippe,
etc., etc., ne résistent pas a pins d'un ou deox ca¬
chets. Cette action calmante est anssi accompagoée
d'une action tonique et fortifiante.
Les cachets KARL penvent être pris 4 n'importe
qnei moment et avec n'importe qwoi. Son action ne
produit aucune fatigue poor l'estomac et l'usage fré¬
quent n'a aucun inconvénient pour les personnes
déHcates. Exiger ies Cachets KARL et refuser tout
produit simiiaire. Aucun prodait, aucun remade
préconisé ponr ies migraines et ies névralgies ne tni

■ I est comparable.
PRIK : 0 FR. 30 — LES 12 CAOHET6 : 3 FR.

ENVENTE: ToufssbonnesPharmacieset princisslesOroguertMméfikiitaies,FranseetEtrasger
Dépöt au d'or '

30, Place de l'Hdtol-de-Ville, Le Havre

MASQUE
Conlre kt GAZASPHYXIANTS

MlA.R.QtTE ÉLECTRA DÉPOSÉE "

I Ce Masque a été examine et expérimenté
| avec succès par une Commission Militaire.

Service établi au
Tailleurpeur Dames

ex-premier Parhi-Uadres
9, place Gambetta, 9, Havre

au premier étage
Voir ses Costumes Tailleur, Tissus

anglais, a f OS fr.
En tissus Rubias A 18S, eUmilé me
el ses Tailleurs couturiers a I SO fr..
coupe etfini Irréprochables .
Atelier spécial de Flou

Pendant la Aurte At la, Guerre, Travail a

Dn HAVRE a ROVEA et A I'ASUS

STATIONS

Lc Havre dig.
Gravitle-Ste-Honortne
Harfleur
SM.aureot Galnnev..
Saint-Roinain
Virville-Manneville. .
Bréauté Reiizev.,einb.
BolbfC-Nointnt
Foncart-Alvimare.. . .
AlIonviUe-Betlefosse.
l'vetot
Motteville
Pavilly
Barentin, emb
Malaunay
Maromme
Kouen (riv.A.) arr.
— — dép.
Sotteville
St-Etienne-de-R
Oissel,emb
Pont-ae-l'Arche
Lm-) 'oses
St-Pierre-de-V.,emb..
Gaillon
Le Goulet
Vernon
Bonnières
Bosny
Mantes,emb arr.
— — .. . .dép.
Paris arr.

II ost faitavec un tissn léger et solide,
peut s'adapter a tons ies visages, rasés
on portant la harbe.
II a nne pochette parmettant d'inlro-
duire un Colonchimique, dont les prin¬
cipes actifs. inaltérables, non toxiques,
arrêtent les effets néfastes des gaz
asphyxiants.
C.eCoton, de couleur rouge pale, de-
vient o'anc lorsqae les gaz asphyxiants
se sont combinés avec ses principes
ehismqnes. I! sera aIor3 indispensable
de changer le Colon, lor3qn'il aura été
complement décoloré.

ESTHÉTIQÏÏEFÉMIIINE
it, roe Ed«oani-C«rJ»»ère (Place Thiers)

TMITEKNT fi»01C*LDE l'SBÉSITÉ
Par Mssssrns èJeetriqnes, résuitat garanti
W»nr»5 Tib:v de 5 kik» ars par metst

ÉPtUTl&NMB L'ÉLEGTRICITÉ
Soul moyen efficsee pour enlever les poils
garaali ae ropoussscl jamais

MAS5A8?FACIALÉliCTBQVIBRATOIRE
peur la dispari tien des rides

SOEKS RU VISAGE ET --ES .W.VIAS
Salons de vente et d'applination des
P i001ITSDEBEAUTÉduBOCTEÜRCLRKSON

CRÈMEDE BEAUTÉC'ARKSOU
Lamoim chère per la qualité Applicationgratuite
Envoi F nrmn du Catalogue

Re PARIS a ROUE.V et au HAVRE

^ 1 -K-
Masque sans lunettes, avec Coton. S5 - -
Masque avec lunettes et Cotou. . . 51 « -
Coton chimique, la plaquette , . . . O £5O

Lesserresieslunettessontdetormebombée,incassaMes,ei INATTAQü^BLESparlesGaz

Pliarmacie Principale
UpTinfo "S, place de l'Kólel-de-Ville

GRANDEPHARiAClEBESHALLES-CENTRALES
5G, rue Voltaire

AVISDIVERS STATIONS Exp. I.S.3 1.3.3 Exp. t .2.3 1 2.5
Paris . ........dép 7 18 4 42 1058 1651 16 IS 22 j«
Manies, emb— arr. 8 9 6 25 1254 1745 18 IR 0 1?
— - . . . .dép. Ml 6 35 13 4 1747 1828 0 30
gosny » 6 44 1313 » 1837 0 «f
Bonmeres » 6 54 1324 » 1848 0 Sï
Vernon 8 82. 7 15 1345 (8 8 19 0 1 O
LeGoulet » 7 27 1357 » 1021 1 :)t
dal!on » I 7 3814 8 » 4032 14;
St-Pierre-de-V.,emb. 8 59 8 6 1430 183320 >™2 13
Léry-Poses » 8 16 1448 » 20 10 2 23
Pont-de-l'Arclie « 8 30 15 »» is 48 2024 2 35.
Oissel, emb 9 17 8 50 1520 18 5720 44 3 »«
St-Etienne-de-li ... . » 8 58 1528 „ 20 52 3 f
Sotteville n 9 6 1545 n 21 9 3 31
Keuen (riv d ) arr. 9 37 9 55 16»» 191721 24 3 51
- (riv. d.) dep. 9 45 1021 16 10 1925 2134 4 14
Maromme io 32 1621 » 21 45 4 21
Malaunay » io 41 1630 v, 2154 4 3t
Barentin, emb 10 5 1059 16 48 194522 12 4 si
'ayillVy, » H 5 1654 „ 22 18 4-5'.
Mottevilie 1023 U 29 1720 20 3 2242 5 2<
Ayetet 1032 H 44 173520 122256 5 46
Adouville-Bellefosse.. » 1154 1745 n 2306 5 59
Foucart-Alvimare » 12 2 1753 » 23 14 5 58
Bolbec-Nointot 1215:48 6 » 2326 6 li
Brêautê-Beuïev.,emb.1056 12 36 1826 20 36 2344 6 23
ViryilleManneville. . » 12 44 1834 i> » 6 31
Saint-Romain » 1252 1842 » 2356 6 46
St-Lanrent-Gainnev.. >i 13 2 1852 » » 6 fii
Harüeur » 13 9 1859 » 0 10 7 1
Graville-Ste-Honorme » 113 16 49 6 » I 0 17 7 %
Le Havre uri-.lil 16i13 22 10 122056! 0 23l 7 14
KOTA. — Les trains express ne prenoent en
3*classe que les vovageurs effeetaant un par¬
cours d'au tnoins 100 kilom. ou pavant pour ca
parcours. Par exception, its prennent sans condi¬
tion de parcours, les voyageurg de 3« classe en
provenance on a destination des embranchemeaU
munis d'un billet direct.

01 iirüSyOE OTivre^SellJ(i"ül ytlalyt
ferraille. — S'sd esser chez A. ANDRÉ et C«,
30, fue Ocmidoff Travail assure. 87.28 it.l'iPzj

m nmmi Bon Cocher
ill i|f iplSMili* muni do boanes réfé-
II It yiSgldlSiyS. rences.- Se présenter de
midi a 2 hemes.
Prendre l'adresse au bureau du journal. (!367r

Olsf DEMA.NDE

UN HOMME DE PEINE Les différents modèles de Masques sont exposés dans une vitrine de la
PHARMACIE PRINCIPALE

S'adresser au journal. (1338z)

ÜNJEUNEE0M1E DN DEteSNCEk ACHETEI!

Un COFFRS-FORTmoyen
Faire offre par lettre .1 . au bureau du
journal. (I305z)

JOLIEAUTOMOBILEBorwt -
f Istxctipiii, qnotre places, état neuf, acces¬
soires complets, A vesdre a prix avan-
loa-enx Cause de mobilisation.
S'adresser, 73. rue Ba/,an. »—ïéjn (Il49z)

MM Sir ilRl ir de 18 a 17aas. sachsni aiier
1511 ïêi>5sSf"'S »7l. a bieyclette, pour courses
et neltoyage de magasi», présenté par ses parents
et muni de boanes références.— Prendre l'adresse
au bureau du journal. »—(1218;

ARTHRITIQUES
©IABÉTIQUËS
HÉFATiaUES
boire aux repas

li' IlLiflM IUl ou Hommeui wiiHH'wt sortant d'apprentissage.
S'adresser au bureau du journal. 87.28 (132izi

Vers ÉTRBTAT

SUPPLEMENTILIUSTRE STATIONS

ON DEIVEA-ISTDE
UNE BONNÏÏ
Trés propre, pour le ménage et aider au com¬
merce. — S'adresser au bureau du journal.

(1323/.)

Le Havre
Bi'éautë-Beuzevüle
Le«Ifs
t'robervilIe-Vport
LesLoges-Vaucottes-sar-Mer.
Bordoanx-Béno»vilte
Etretat

VICHY fi
CÉLESTIN

STATIONS

Etretat.
Bordeaux-Bénourille
LesLoges-Vaucottes-siu'-Mer,
Froberville-Yport
Les Ifs
Bréautê-Beuzeville
Le n.wre

Sériausea références exigées.— Prendre Tadres o
»u bureau du journal. (I316z)

MIGRAINES
Pniir !öo évilar prendre te matin, a jeun un
ruui les ei.iot verre a madére a'eau

" De laROCA"
LaBelasdesEaux purgatives fraasaises

Entrepot général
jPharRtasis-.BrsgaerledaPILOND'OR
Détail : Toutes les Pharmacies

En Vente au Bureau du Journalpour 3 heures la matinêe.
Prendre l'adresse au bureau du jouraal, ÊUM1MEL'AOm E Uitl^US

POUR LES4* • it I INIX a prendre gratuitement au
ï i 11 I li It Bassin do l'Eure, provenant de
1 I i |S| | Jij li fo'n r.yant séjourné quatre mois
A' Uil U li dsns IVau de msr. 'Tréspresst.
S'adresser MAILLETet C', 13, rue Bellot.

27.28(1337Z)

fachce, en poudre, article parfeit, en paquets de 250 gr., 10 kil. peur 84 fr.
20 kil.. 26 fr. 50 ; 50 kil. 64 fr. franco de pert, contre mandat-poste.
T. «13IV, 73, rue l.augier. Paris. (3857)CHICOREENona ne saurious trop recomi.-.x.,.:.!- ,i nos

lecteurs d'acheter au fur et a rnciure les
numéros que neus pubtions et de se faire
réserver les numéros suivauts chez leur
marchaud de journaut ordinaire.
La collection sera a an moment introurable
et c'esl certainementelle qui constiluera pour
tous le plus préeteux de, souvenirs pui, que
le lecteur y trouvera les traits d'héroisme
des défenseurs de notre sot, l'aspect vrai des
combat, et U reproduction fidéle des batailles.

UN CHARRETIER SEIGLS ORGE AVOINE
Une digestion défectueuse est une cause
de mauvaise santé, de la I'origine des
migraines, aigreurs, embarras gastriques
chroniques, dyspepsie, gastralgie, ulcéra-
tions,Ganoers, dilatation, dysen¬
terie, constipation, etc.

TOUT LE MONDE
est guéri des Maux d'Estonia c par

COMMiJSES DATES
lm «fliliüiCouehé, HOuri'f

SAdresfcrbureaudujournal.
MontiviUiBTI 21 juin — 1» — « — ltr. 0 43 — —— — — 70 23 50 1 45 I I 5!
St-Romatn 26 — 56 3t97 »— » — 6 a 2 46 — — — — — — 8 2275 2 65 '12—
hoibec... 31 — 11 64— « — » — 3a» — — — — — — — 6 20 - 1 35 j I6i
LUlebonp.e 23 — 87 32— o — » — 6 » 2 40 —. —— 1 23— 8 27 33 1 39 i f 61
Gonnevllle 23 — 52 31 66 >»— » — 6 » 2 49 — —— 1 39 t 61
GodarviUe 22 — 161 3198 » — » — 6 b 2 40 — —— — —— 4 21 50 1 04 II 1 gl
Fécamp.... v .... 19 — - I » - » - 6 » 2 60 l_ _ } j« «
Yvetot 23 — 130 32 - 1 • 0 4! 2 21— — 11 27— 1 25 I 1 47
Candeb -ea-Caux, 26 — 26 63 60 b — » — 6 » 2 40 — I — I 20 20— I 21, ! 1 u
Fanville 24 —■ 14 638» • — » — 6 » 2 46 — —— — 2 1950 1 30 1 48
Valmont 23 — — i » —- . — 6 b 2 50 — ——. — —— | — 1 — I 25 i! 1 31
ilany 21 — — I b — b— 1»041 — __ — 2 40 itj
Yorvüia 22 - 3 31 50 » - » - 6 b 2 45 1 19 - 2 35 ' 1 61
Doudevllle 26 — 50 32 - b — b — 6 b 2 45 — — — I 1 20 ï 4ï
Hacqueviüe 23— — b — . — 6»2 50 — — —_ — 2 20: 144
f'avflly 24 — 3 32— b — b — J1 » 0 41 2 21— — 44 22 — 1 89 j 1 36
Uleppo 15mai — b— b — !i»0 42 - I- — ~ j— - — b - i
Duclatr 22juin 2 32— b — b — 1 » 0 42 3 17 - 2 '26 75 I 22 »2 - 2 50 1 si
gouJ° — 2 32 - b — » ~ b b b — j 12 22— jj 17 30 75 3 05 14
ReufeUtel 20 - — • — » — 4 B1 71 I — 1- - 10 27 63 !i 18 26 50 i 2 70 125f
„ . SPTA-—tes #riI fin BIés'entendent par 108kilos k MaatlvllUars, Saint-Romaia, Lilleoonne. Gonnevili8,
GoderyiUe.Yvetot,Yervilie,DoudeviUc,Bacqneville,Pavlily Dnclalr ; par 200kilos : Boibec.Grluiiatot Fécamc!Fsuville.Caudsbec Cs.nv.valmont. Saint-Valerv 11

SUPPLEMENTH.18STKÊA. Loner, en meu.blé,All Ktna (iiRii ^ ixouer. ou muu»to.SIDEIURDL2etas™s;'Msk>
Ecrire : M. DUCL05, Bureau central, boulevard
de Strasbourg,

formsraIs oêritakle
LiurePopulairstielaGuerredeiê!4
Pasun de nos lecteurs ne vondra ouhUer
d'acheter nos numéros hebdomadaires au

Prixd«ö Centimes
contenanl chacun un nombre considerable
d'itlustrations en noir et en coulenrs,

£WVENTEchezTOUSnosCOftRESPCNDAHIS

1 DUIMDEmraRsl&Sr;wis wvuiMsiMk circulation, eaviron 6 H 1'
Moteurs k essence avec «nagnéto.
Faire offres 28, rue de Mexico. PRESSIt.

Soulagement immédial.
Derrs a liqueur a la fir, de chaque repas
Prix clu Flacon : 3 fr. SO

En vents an Piioii cI'Oa*, 20, place ds 1'Hot©l-ds-Ville,Havrs,

Iaprimeris dn Journal LE HAVEE
LETTRESDEDÉCÈSENUNEHEURE

Brpiits © Ir. Ie Crnt Havre — imprimerte du Journal Le Havre, 35, rue Fonteaeile.

EAdministratew-Détégué Gérant : O. RAVDOLET

Feuilletondu PETITIIAYRE Pourtantdansl'oeilbleu sombre,un oeif
étrangement profond.il lui semblareiroti-
ver, fugitive,cette expressioncalme, pou-
vant se changer commeeile I'avait vu i
quelquesreprises lorsqu'il dardaitsa flam-
mesur cette femme, en une intensité d#
passion,oumèmede colère.
II y avait bien chez lui, moralement,
deuxhommes,l'un de douceur, l'autre da
brutalilé, commeil avaitau physiquedeux
races.
M.de Trammart pouvait être Pesclave,
le maitre,voire le tyran.
II venaitdesaluer Albertine, en témoi-
gnant cette amabilité qu'il savait mettra
surtout dans ses relations avec ses infé¬
rieurs.
Et l'oeilreprenait sa durelé, ainsi que la
physionomie.
— Madamela princesse vient pour son
essayagef
— Oui, ma bonne Vinat... et comme
vousle voyez,le prince reprendseshabitu¬
des.
La couturièresourit, sans une queslioi
qui eüt paru, qu'elle quelle fut, une indis-
crétion.
Sa cliente,mêmepour elle qui la con-
naissait bien, n'avait dans Failure, dani
le ton,sur les traits, absolumentrien d'a»
normal.

(A suivre)

PREMIERE PARTIE
Le Secret de Jean

0» entrait dans la dernière semaine des
léparts.
Onpasseraitjuillct anx champs, aoiltk
iamer.
Ensuite, pour 'es unes, encorela campa¬
gne, la vie de chüteau,avecses réceptions,
ses partiesde chasse.
II failait, sinon songer encoresérieuse-
tnentk I'automne,du molnsjusque-lè, pré-
voir les exigencesde la situation.
Et les jeunes fllles, les jeunes femmes,
préposéesè ia réception des clients, s'em-
|ffessaient, feisaut patienter, montrant en
Attendant l'essayeu.se,les nouveautés,se
livrant k leur röle de sédnctrices.
Car c'est une habileté de savoir profiter
oe Fattente, au profitde la coquetterie,et
par conséquentde la vente.
Comblende toilettes dont on afïirmait
fi'avoir pas besoia, comiaaodéestout en

Fmpar Kous, Maire de la V'ille du Havre, peur
la legalisation, de la signature O, RA.KD9LETt
optoste


